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LIVRE TARIQH  CLASSE 8  (12-13ANS ) 

 

 

 

 

« Talabouboul ‘ilmou farizatoun ‘alà koulli mouslimine wa mouslimàtine »  
Le Saint Prophète Mouhammad - saw-  

L’acquisition du savoir est un devoir pour tous les musulmans hommes et femmes  
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CLASSE 8 - LEÇON 1 
 
 

LA CONQUÊTE DE LA MECQUE - 1ère PARTIE  
 

En l’an 6 A.H, le traité de Houdaybiya était signé par les chefs Koraïchites 
de la Mecque et le Saint Prophète (s). Une importante clause de ce traité 
stipulait qu’il n’y aurait pas de combat entre les deux partis alliés.  Les années 
suivant la signature de ce traité, la paix régnait en général et les Musulmans 
pouvaient accomplir leur pèlerinage à la Mecque en toute liberté sous la 
présence de milliers d’idolâtres, ennemis de l’Islam. 
 

Au mois de Jamadioul Awwal de l’an 8 A.H, le Saint Prophète (s) envoya 
3000 soldats aux frontières de la Syrie pour punir les Romains d’avoir tué 
cruellement des missionnaires musulmans sans protection. Les Musulmans, 
cependant, ne s’engagèrent pas dans un combat total, mais se retirèrent après 
quelques attaques. Bien que seuls quelques Musulmans perdent la vie, 
l’expédition n’eut pas le succès attendu. Lorsque les Koraïchites apprirent 
l’événement, ils se dirent que la force militaire des Musulmans s’était affaiblie, 
ils prirent de l’audace et décidèrent de perturber la situation de paix.     

 
La première action des Koraïchites consistait à encourager leurs amis, 

les Bani Bakr, à lancer une attaque surprise contre les Bani Khouzaah, alliés et 
protégés des Musulmans. Les Bani Khouzaah, pris au dépourvu, ne purent 
faire plus de résistance et furent assassinés durant leur sommeil ou leur prière. 
Ceux qui survécurent furent prisonniers. 
 

Lorsque le Saint Prophète (s) apprit la nouvelle, il promit de venger les  
Bani Khouzaah. En apprenant que les Musulmans prirent sérieusement cette 
transgression du traité de la part des Koraïchites, ces derniers regrettèrent leur 
action hâtive.  Pour calmer les choses, ils envoyèrent  Abou Soufiyane à 
Médine qui avait pour instruction de cacher à tout prix les détails des crimes 
commis. 
 

En arrivant à Médine, Abou Soufiyane se rendit directement chez sa fille, 
Oumme Habiba, épouse du Saint Prophète (s). Lorsqu’il voulut s’asseoir sur le 
matelas du Saint Prophète (s), sa fille le replia aussitôt. Abou Soufiyane lui 
demanda: "Est-ce que le matelas n’était pas assez bien pour moi ou est-ce moi 
qui n’étais pas bien pour le matelas?" Sa fille répondit : "Je ne tiens pas à ce 
qu’un non-croyant Najiss s’asseye sur le matelas du Saint Prophète (s)."  
 

L’incident chez sa fille mit Abou Soufiyane très mal à l’aise, mais il décida 
d’aller à l’encontre du Saint Prophète (s) malgré tout. Lorsqu’il le rencontra, 
Abou Soufiyane parla sans vergogne de renforcer les liens de paix entre les 
Musulmans et les Koraïchites, comme si leurs actions contre les alliés n’avaient 
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aucune importance. Mais, le Saint Prophète (s) ne dit mot, montrant ainsi qu’il 
n’était pas du tout intéressé par la proposition.    
 

Abou Soufyane réalisa qu’il n’avait aucune chance de dissuader le Saint 
Prophète (s) et d’empêcher les Musulmans de prendre leur vengeance; il 
retourna donc à la Mecque prévenir les Koraïchites.     
 

Le Saint Prophète (s) décida de profiter de cette opportunité pour amener 
la Mecque sous le contrôle de l’Islam une fois pour toutes. Cependant, il voulait 
conquérir cette dernière base des idolâtres en répandant le moins de sang 
possible.  Il projeta de rejoindre la Mecque le plus discrètement possible avec 
une puissante armée. Il espérait que les Mecquois, en se retrouvant face à une 
telle armée par surprise, renonceraient à se battre.    
 

Comme envisagé, le Saint Prophète (s) mobilisa son armée le 10 Mahé 
Ramzane 8 A.H, et se mit en marche vers la Mecque accompagné de 10000 
hommes. Arrivés à Kadid à quelques lieues de Médine, ils rompirent leur jeûne, 
avant de continuer vers la Mecque. 
 

Abbas bin Abdoul Mouttalib, oncle du Saint Prophète (s), vivait à la 
Mecque et avait pour habitude d’informer le Saint Prophète (s) sur les décisions 
des Koraïchites. Bien que Musulman, il avait de bonnes relations avec les 
chefs koraïchites.    
 
 

Alors que le saint Prophète (s) avançait vers la Mecque, Abbas venait 
vers Médine et ils se retrouvèrent à un endroit appelé Ju’fah. La présence de 
Abbass s’avéra très utile pour la conquête de la Mecque.   
 

L’armée musulmane s’arrêta finalement pour camper à quelques lieues 
de la Mecque. Les Mecquois qui n’étaient pas conscients de la présence des 
Musulmans, furent choqués en voyant les collines entourant la Mecque 
s’illuminer de centaines de feux de camp. 
 

Abou Soufiyane et d’autres chefs koraïchites se rendirent sur les lieux. 
Ce premier fut reçu par Abbas qui le protégea des épées des Musulmans et le 
guida vers la tente du Saint Prophète (s).   
 

Lorsque le Saint Prophète (s) le vit, il lui dit: "N’est-il pas temps pour toi 
d’admettre qu’il n’y a d’autre dieu qu’Allah?" Mais, Abou Soufiyane n’avait pas 
vraiment envie de renoncer à ses idoles. Le voyant hésiter, Abbas le prévînt 
qu’en attendant plus, sa vie ne serait plus sauve. Abou Soufiyane réalisa le 
danger dans lequel il se trouvait et accepta l’Islam, bien qu’au fond de son 
coeur, sa haine contre le Saint Prophète (s) brûlait aussi fort que jamais.   
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Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1. Pourquoi le traité de Houdaybiya fut-il un succès pour les Musulmans ? 
 
2. Pourquoi les Musulmans furent-ils incapables de se battre contre les 

Romains en Syrie? 
 
3. Que surprit Abou Soufiyane à Médine? 
 
4. Pourquoi le Saint Prophète (a) décida t-il de marcher secrètement vers la 

Mecque?  
 
5. Pourquoi Abou Soufiyane devint-il finalement Musulman? 
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CLASSE 8 – LEÇON 2 
 

 
LA CONQUÊTE DE LA MECQUE – 2ème PARTIE  

 
Bien que le Saint Prophète (s) était parfaitement conscient qu’Abou 

Soufiyane ne s’était converti à l’Islam que pour sauver sa vie, il décida 
d’accepter la déclaration de l’homme car cela servirait à conquérir la cité de la 
Mecque sans bain de sang.  Afin de montrer à Abou Soufiyane qu’il ne lui en 
voulait pas, le Saint Prophète (s) déclara: " Abou Soufiyane a l’autorisation 
d’assurer les gens de la Mecque que quiconque ira se réfugier dans le  
Masjidoul Haraam autour de la Sainte Ka’ba ou déposera ses armes ou restera 
chez lui ou se réfugiera chez Abou Soufiyane sera épargné par l’armée de 
l’Islam." 

Le Saint Prophète (s) souhaitait montrer la force militaire des Musulmans 
à Abou Soufiyane afin qu’il fasse savoir aux autres Koraïchites de l’inutilité de 
se battre contre les Musulmans. Abbas, l’oncle du Saint Prophète (s) retint 
Abou Soufiyane dans une étroite vallée pour qu’il voie passer l’armée 
musulmane en  marche.  

La puissance et la grandeur de toute l’armée musulmane effraya Abou 
Soufiyane qui abandonna toute idée de résistance. Le Saint Prophète (s) le 
laissa repartir à la Mecque. Abou Soufiyane dit aux Mecquois ce qu’il avait vu et 
transmis le message du Saint Prophète (s). Il ajouta qu’il était impossible 
d’attaquer une armée si grande et si bien équipée.  Le moral des Mecquois 
s’affaiblit complètement en entendant les propos d’Abou Soufiyane. 

Le Saint Prophète (s) entra dans la cité de la Mecque avec dignité sur 
son chameau al-Kaswa. Personne n’osa l’affronter. Il s’arrêta près de la tombe 
de son oncle Abou Talib et y campa. 

Chaque section de l’armée pénétra dans la cité par diverses portes sans 
incident sauf pour la section de Khalid bin Walid. Certaines personnes tentèrent 
de l’arrêter et une bataille se déclencha à laquelle le Saint Prophète (s) mit un 
terme. Très vite, toute la cité de la Mecque se rendit aux Musulmans.    
 

Le Saint Prophète (s) gagna le coeur des Mecquois en déclarant qu’il ne 
se vengerait pas d’eux pour leurs actes passés et qu’ils étaient tous libres.  
 

Il monta sur son chameau ensuite et continua sa route pour la Sainte 
Ka’ba pour y faire un Tawaaf. En effectuant le 1er Tawaaf, il se tourna vers les 3 
grandes idoles, Houbal, Issaf et Naila, debout au-dessus de la porte de la 
Sainte Kaaba et il les fit tomber d’un coup de bâton qu’il avait sur lui et en 
récitant le verset suivant du Saint Coran: 

 

 وَُ�ْ� َ��ء اْ�َ��� وَزَهََ� اْ�َ��ِ�ُ� إِن� اْ�َ��ِ�َ� آَ�نَ زَهُ�ً��
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 Dis, "La Vérité est venue et l’erreur a disparu, ca r l’erreur est 
destinée à disparaître." 

                                                                            Sourate Bani Israaîl, 17:8 1 
 
 Le Saint Prophète (s) entra ensuite dans l’enceinte de la Sainte Ka’ba 
pour la nettoyer des idoles qui s’y trouvaient. Il cassa plusieurs idoles lui-même. 
Certains d’entre eux étaient trop haut pour qu’il puisse les atteindre ; il 
demandait alors à Imam Ali (a) de grimper sur ses épaules et de mettre à bas 
les idoles.  Ainsi, les dernières traces de l’idolâtrie furent effacées de la Sainte 
Ka’ba et du Masjidoul Haraam.     
 
 Il fut l’heure du Namaz Zouhar. Le Saint Prophète (s) demanda à Bilal de 
réciter l’Azaan. Tous les Musulmans se mirent à prier derrière le Saint Prophète 
(s) qui fit ensuite un discours dans lequel il résuma le message de l’Islam.  
Toute la population de la Mecque prêta serment d’allégeance au Saint 
Prophète (s).  
 
 Allah  avait tenu la promesse faite à son bien-aimé Prophète (s) dans le 
Coran: 
 

��دٍ َ� إِن� ا��ِ+ي َ(َ!ضَ َ'َ&ْ%َ$ اْ�ُ#ْ!"نَ َ�َ!اد�كَ إَِ�� َ
 
 (Ô Mouhammad,) Allah qui t’a ordonné de suivre le C oran te 

ramènera certainement victorieux à ton lieu de nais sance. 
                                                                                 Sourate al-Khasas, 28 :85   
 
 
 
Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes:  
 
1. Pourquoi le Saint Prophète (s) accepta t-il la déclaration d’Abou Soufiyane ? 
 
2. Qui l’aida à faire tomber les idoles?  
 
3. Comment le Saint Prophète (s) conquit-il le coeur des Mecquois? 
 
4. Quelle était la promesse faite au Saint Prophète (s) par Allah? 
 
5. L’Ayat 17:81 sera récité par le 12ème Imam (a) lorsqu’il réapparaîtra.  
 
Retoruvez le texte et mémorisez-le.  
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CLASSE 8 -  LEÇON 3 
 

 
 

LA BATAILLE DE HOUNAYN  
 
 La nouvelle de la tombée de la Mecque surprit beaucoup et troubla les 
tribus avoisinantes. Certaines des tribus vivant autour de la Mecque décidèrent 
de s’unir pour combattre ensemble le Saint Prophète (s).   
 
 Pendant ce temps, le Saint Prophète (s) quitta la Mecque après y avoir 
séjourné 15 jours. Il nomma un guide pour éduquer et instruire les gens et il 
confia le gouvernement et l’administration de la cité, ainsi que le devoir de 
mener les prières à la mosquée à un Musulman pieux originaire de Médine. 
 
 Les tribus qui s’étaient réunies pour se battre contre les Musulmans 
attendaient ceux-ci sur les collines de Hounayn. Le Saint Prophète (s), 
apprenant les intentions de ces tribus se mit en marche vers eux à la tête d’une 
force armée de 12000 Musulmans.  
 
 Le chef de l’armée ennemie envoya trois espions parmi les Musulmans 
afin d’évaluer leur force. Les espions revinrent le coeur rempli d’effroi face à la 
puissance des Musulmans. En entendant les mauvaises nouvelles, les 
ennemis furent démoralisés.  Le chef savait qu’ils étaient  désespérément 
dépassés en nombre par les Musulmans; il décida donc de les attaquer par 
surprise alors qu’ils traverseraient le col de la montagne conduisant à Hounayn. 
Cette bataille eut lieu en l’an 8 A.H. 
 
 Lorsque les Musulmans arrivèrent au col étroit, ils durent marcher en 
petits groupes. De plus, étant trop sûrs d’eux à cause de leur grand nombre, ils 
furent moins vigilants.    
 
 A peine les Musulmans s’engagèrent-ils dans le col que les ennemis se 
mirent à attaquer d’en haut  en envoyant pierres et flèches. Puis, un groupe 
spécial descendit les falaises pour attaquer les Musulmans avec leurs épées. 
L’attaque inattendue brisa les rangs des Musulmans qui perdirent courage. 
Plusieurs se mirent à fuir la bataille, malgré l’ordre du Saint Prophète (s) de 
continuer à se battre.  
 
 L’ennemi fit du Saint Prophète (s) sa cible clé, espérant le tuer et en finir 
avec la bataille ici et maintenant. Lorsque Imam Ali (a) comprit leur intention, il 
resta près du Saint Prophète (s), et l’ennemi ne parvint pas à surmonter sa 
dextérité au combat.    
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 Un célèbre guerrier du nom d’Abou Jundal vint se battre de la part du 
camp ennemi, mais malheureusement pour lui, il se retrouva face à Imam Ali 
(a) et ne tarda pas à périr.  A ce moment-là, Imam Ali (a) se mit à se battre très 
activement au point d’effrayer les ennemis. Avant qu’il s’arrête de se battre, 40 
ennemis furent abattus par lui. Les Musulmans reprirent courage en voyant 
cela et retournèrent au combat.  
 
 Les ennemis ne purent plus contenir les Musulmans qui s’élancèrent sur 
eux de toutes parts. D’ici la fin de la bataille, 30 soldats ennemis périrent 
encore.    
 
 En quittant le champ de bataille de Hounayn, certains mécréants se 
rassemblèrent à Ootas pour rétablir des groupes et se lancer au combat à 
nouveau. Le Saint Prophète (s) envoya une large troupe s’en occuper. 
Finalement, les Musulmans remportèrent la bataille, mais pas avant que leur 
chef ne soit tué. Ils s’emparèrent aussi d’un grand nombre de prisonniers et du 
butin. Parmi les prisonniers, il y avait la fille de la mère nourricière du Saint 
Prophète (s), Halimah Sadia. Le Saint Prophète (s) la reçut avec beaucoup 
d’honneur et prit toutes les dispositions pour qu’elle puisse retourner vers sa 
tribu en toute sécurité. 
 
 Lors des batailles de Hounayn et d’Ootas, un grand nombre de 
Musulmans ont été tués à cause de la confusion régnante au départ. Dans 
l’ensemble, c’était une victoire pour les Musulmans parce que les ennemis 
avaient finalement fui en laissant derrière eux 6000 prisonniers, 24000 
chameaux, 40000 moutons et 4000 wakih en Argent (un wakih équivalant 
environ 213 grammes d’argent). 
 
 Allah  a fait référence à cette bataille dans le Saint Coran: 
 

 َ(َ&ْ, ُ.ْ@4ِ َ�َ#ْ? َ<َ=َ!آُُ, ا�ّ&ُ; ِ(: َ�َ�ا4َ�ِ آَِ/%َ!ةٍ و8ََْ�مَ 5َ6ُْ%4ٍ إِذْ أَْ'0ْ�َ1َُ-ْ, آَْ/َ!ُ.ُ-ْ,
4َ8!ِAِ?ْ�� َ'�Hً%ْIَ ,ْ-ُ5 وCْ�َ�Gََ َ'َ&ْ%ُ-ُ, اFَرْضُ �EَAِ رBُ Cْ�َ6َُ,� و0ُ%ْ��َ, 

 
"Allah vous a déjà secourus en maints endroits et l e jour de Hounayn, 
quand vous étiez fiers de votre grand nombre et que  cela ne vous a 
servi à rien. La terre, malgré son étendue vous dev int bien étroite; puis 
vous avez tourné le dos en fuyards.  
                                                                               Sourate at-Tawbah, 9:25  
 
 Le Saint Prophète (s) ordonna que la totalité du butin soit transférée à un 
endroit Ja'rana jusqu’à son retour de Ta’if.  
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Exercice 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1. Pourquoi les Musulmans faillirent être vaincus à Hounayn ?  
 
2. Quelle était la stratégie des ennemis ? 
 
 
3. Qui permit la victoire des Musulmans?  
 
4. Pourquoi les ennemis ciblèrent-ils le Saint Prophète (s)? 
 
 
5. Comment Allah vint-il en aide aux Musulmans cette journée de Hounayn? 
Voyez le verset 25 du Sourate at-Tawbah pour trouver la réponse.  
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CLASSE 8 - LEÇON 4  
 

LA BATAILLE DE TA'IF  
 
 Ta'if est une des terres fertiles d’Arabie, située au Sud-Est de la Mecque.  
En raison du  bon climat, des palmeraies et des jardins, la ville de Ta’if était 
habitée par un groupe de gens qui menaient une vie confortable.   
  
 Ce sont les Bani Sakeef, une des tribus les plus puissantes et populaires 
des Arabes, qui occupaient cette ville. Les Bani Sakeef faisaient partis des 
gens qui s’étaient battus contre l’Islam dans la bataille de Hounayn. Après avoir 
essuyé une défaite à cette bataille, ils s’étaient réfugiés dans un solide fort 
dans leur propre ville.   
  
 Afin de compléter sa victoire, le Saint Prophète (s) avait envoyé des 
hommes à la poursuite des Bani Hawaazan à Ootas pendant qu’il marchait 
vers l’armée de Ta’if avec le reste de son armée.  
 
 Le fort était situé en hauteur et avait de solides parois, et ses sentinelles 
aux miradors avaient une vue panoramique sur l’extérieur. L’armée musulmane 
n’avait pas achevé d’encercler la tour que déjà les ennemis tuèrent des 
Musulmans d’une pluie de flèches.  Salman Farsi suggéra au Saint Prophète 
(s) d’attaquer l’ennemi en voyant des pierres à l’aide de grosses catapultes.  
 
 Les soldats musulmans élevèrent une catapulte et lancèrent des pierres 
sur la tour et à l’intérieur de la tour pendant 20 jours. Mais, les ennemis 
continuèrent à envoyer des flèches blessant ainsi les soldats musulmans.  
  
 Pour faire capituler l’ennemi, il fallait attaquer de toutes parts. Un véhicule 
militaire en bois fut fabriqué et couvert d’une épaisse étoffe en cuir. De forts 
soldats y prirent place et le poussèrent en direction du fort, commençant à faire 
des trous sur les parois du fort.    
 
 Mais, les ennemis versèrent du fer fondu sur le véhicule dont la 
couverture brûla. Les Musulmans étaient à présent à la merci des flèches 
ennemies et cette stratégie fut abandonnée. 
  
 Les Bani Sakiif étaient riches et possédaient un grand nombre 
d’esclaves. Afin d’obtenir des informations sur l’état des affaires dans le fort et 
d’apprécier la force de l’ennemi, le Saint Prophète (s) déclara que les esclaves 
qui quitteraient le fort pour se réfugier sous la protection de l’armée musulmane 
seraient affranchis.  Cette déclaration s’avéra efficace à un certain point; une 
vingtaine d’esclaves avaient fui le fort pour rejoindre les Musulmans. Ils leur 
apprirent que les habitants du fort comptaient résister coûte que coûte,  et 
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même si le siège continuait pour un an, ils ne seraient pas  à court de 
provisions ni d’aliments.   
 
 Le Saint Prophète (s) décida que la conquête du fort demanderait plus de 
patience et d’actions, et il ne tenait pas à ce que la guerre se prolonge pour 
diverses raisons, à savoir :  
 
1.  Le siège du fort avait déjà conduit à la mort de 13 Musulmans. Le Saint 

Prophète (s) ne voulait pas plus de Musulmans tués. 
 
2.  L’armée musulmane devenait impatiente devant l’absence de résultat et ils 

voulaient recevoir leur part du butin des batailles de Hounayn et d’Ootas.   
 
3.  Le mois de Shawwal touchait à sa fin, et le mois de Zilkad (un des 4 mois 

durant lesquels il est interdit de se battre) approchait.   
 
4. La saison du Hajj approchait aussi et le Saint Prophète (s) voulait en profiter 

pour propager l’Islam à cette période idéale.   
 
 Gardant tout cela à l’esprit, le Saint Prophète (s) leva le siège de Ta’if et 
continua son chemin vers Ja’rana avec ses soldats pour procéder à la 
distribution du butin.    
 
 Au moment de faire le partage, le Saint Prophète (s) donna les plus 
grosses parts aux nouveaux convertis. Il fit don d’une bonne partie de sa propre 
part aux chefs Koraïchites. Ces personnes sont connues sous le nom de 
Mou’allafatoul Qouloub (ceux qu’on encourage vers l’Islam). Ce geste de la 
part du Saint Prophète (s) rapprocha encore plus les nouveaux convertis vers 
l’Islam mais contraria les anciens Musulmans, en particulier les Ansars.     
 
 Le Saint Prophète (s) vint à apprendre la déception des Ansars auquel il 
s’adressa en ces termes: "Ô groupe des Ansars! Pourquoi êtes vous chagrinés 
parce que j’ai donné un peu de mes biens aux Koraïchites pour qu’ils 
s’attachent à l’Islam alors que je vous ai donné l’Islam à vous ? N’êtes vous pas 
contents que d’autres aient pris les chameaux et les moutons, alors que vous 
prendrez le Prophète avec vous?  Par Allah! Si tous les gens devaient prendre 
une direction et les Ansar, une autre, je choisirais celle des Ansars." Puis, il 
demanda la bénédiction d’Allah pour les Ansars et leurs enfants. Les mots du 
Saint Prophète (s) firent pleurer les Ansars de honte et ils lui dirent : "Ô 
Prophète d’Allah ! Nous sommes satisfaits de notre part".   
 
 Alors qu’ils étaient encore à in Ja'rana, le Saint Prophète (s) fut abordé 
par les Bani  Hawaazan qui se rendirent aux Musulmans et demandèrent la 
liberté de leurs membres de famille.  Le Saint Prophète (s) libéra tous les 
prisonniers qui faisaient partie de sa part, ainsi que de la part des autres 
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membres des Bani Hachimes. En apprenant cela, les autres Musulmans firent 
de même, et 6000 prisonniers furent ainsi libérés. 
 
 Le 18 Zilkad 8 A.H., le Saint Prophète (s) fit Oumrah, puis partit pour 
Médine après avoir désigné un député à la Mecque. De retour à Médine, il se 
recueillit sur la tombe de sa mère, à  Abwa. Le Saint Prophète (s) fut de retour 
à Médine le 1er Zilhaj, après 3 mois d’absence. 
 
 
Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1. De quoi les Ansars se sont-ils plaints ?  
 
2. Quand le Saint Prophète (s) leva t-il le siège à Ta’if?  
 
3. Pourquoi le Saint Prophète (s) libéra t-il les prisonniers dont il avait la 

possession? 
 
4. Pourquoi donna t-il de plus grosses parts aux Koraïchites? 
 
5. Pourquoi ne resta t-il pas à la Mecque? 
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CLASSE 8 - LEÇON 5 
 

LA BATAILLE DE TABOUK  
 
 La puissance grandissante des Musulmans en Arabie inquiétait les chefs 
non-Musulmans avoisinants. Parmi ceux-là, était le Kaiser de Rome, Roi de la 
Byzantine.  Lorsqu’il vit que le gouvernement mecquois s’était écroulé et que 
les Koraïchites étaient devenus Musulmans, il sentit que son propre empire 
était menacé. Ainsi, le 9 A.H, il décida de lancer une attaque surprise contre les 
Musulmans. 
 
 Syrie était une colonie de l’Empire Romain, et sa capitale était la 
Constantinople. Les habitants y étaient Chrétiens et recevaient des ordres 
directement du Kaiser. Sur la route de Hijr vers Damas, il y avait un puissant 
fort appelé Tabouk. Le Kaiser envoya une armée de 4000  chevaliers équipés 
des dernières armures et armes pour combattre les Musulmans. L’armée 
romaine décida de camper dans le fort en attendant d’autres ordres.  
 
 De retour en Arabie, les caravanes commerçantes informèrent le Saint 
Prophète (s) que les Romains avaient rassemblé une armée aux frontières de 
la Syrie.  Le Saint Prophète (s) réalisa que la menace sur l’Etat Musulman 
devait être arrêtée, et il envoya des messages à la Mecque et autour de 
Médine appelant les Musulmans à venir se battre sur la voie d’Allah. Il 
demanda aussi les gens fortunés de faire payer le Zakaat pour subvenir aux 
besoins de la guerre.   
 
 A l’appel du Saint Prophète (s), 30 000 Musulmans se réunirent près de 
Médine, prêts à prendre part à la bataille. 10 000 d’entre eux étaient à cheval 
tandis que les autres faisaient partie de l’infanterie. A ce moment là, il faisait 
extrêmement chaud à Médine. Un chef hypocrite du nom de Abdoullah bin 
Oubbay se mit à abaisser le moral de certains Musulmans en les prévenant de 
l’extrême force des adversaires et de la difficulté de parcourir la grande 
distance qui les séparait de Tabouk sous cette terrible chaleur.  Par ses propos, 
l’hypocrite oeuvra à faire changer l’avis de certains membres de sa propre tribu, 
les Khazraj.    
 
 Le verset suivant du Saint Coran a été révélé à ce moment: 
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Ils ont répugné à lutter par leurs biens et leurs p ersonnes dans le 
sentier d'Allah, et ont dit (aux autres) : "Ne part ez pas au combat 
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pendant cette chaleur !" Dis (Ô Mouhammad): ”Le feu  de l'Enfer est plus 
intense en chaleur.” – Si seulement ils comprenaien t !    
      Sourate at-Tawbah, 9:81  
 
 Le jour du départ pour l’armée musulmane arriva, et le Saint Prophète (s) 
s’adresse aux soldats pour renforcer leur moral.  Puis, l’armée quitta Médine 
pour se mettre en marche vers Tabouk. 
 
 Le Chef des Croyants, Imam Ali (a), avait toujours été en tête dans toutes 
les batailles islamiques. Mais, lors de la bataille de Tabouk, il resta à Médine 
sous l’ordre du Saint Prophète (s) lui-même. Le Saint Prophète (s) savait que 
Tabouk était l’endroit le plus éloigné où il était allé pour se battre et qu’il y avait 
de fortes chances que des groupes anti-Islamistes mettent le désordre à 
Médine pendant son absence.  
 
 Bien qu’il ait désigné Mouhammad bin Maslamah en tant que 
représentant du Prophète, il laissa aussi Imam Ali (a) à Médine pour dissuader 
tous les fauteurs de troubles. 
 
 Les gens qui avaient prévu de mettre le désordre pendant l’absence du 
Saint Prophète (s) étaient déconcertés par la présence d’Imam Imam Ali (a) qui 
était constamment sur le qui-vive. Afin d’entraîner Imam Ali (a) hors de Médine, 
ils se mirent à répandre une rumeur selon laquelle le Saint Prophète (s) ne 
serait pas satisfait de lui, d’où sa décision de le laisser à Médine  
 
 Afin de mettre les choses a clair, Imam Ali (a) suivit le Saint Prophète (s) 
et le rencontra à un endroit appelé  Jaraf.  Lorsque le Saint Prophète (s) 
entendit ce que les hypocrites propageaient à Médine, il prononça une célèbre 
phrase qui prouve le Califat d’Imam Ali (a).  
 
 Il dit: "Ô frère! Retourne à Médine car nul autre que toi et moi-même n’est 
plus à même de préserver la dignité et la situation de Médine. N’es-tu pas 
content que je te dise que ma relation avec toi est similaire à celle de Haroun 
(a) avec Moussa (a), excepté qu’aucun autre Prophète ne viendra après moi ? 
De même que le Prophète Haroun (a) était le successeur immédiat du 
Prophète Moussa (a), tu seras mon successeur et le Calife après moi." 
 
 Le trajet de l’armée musulmane était rempli d’obstacles et il faisait 
extrêmement chaud. A un moment, ils furent à court d’eau mais il y eut une 
pluie torrentielle qui rassura l’armée qui s’avançait. Finalement, les Musulmans 
atteignirent Tabouk, mais les Romains s’étaient déjà retirés en apprenant la 
force et l’importance des forces musulmanes. Le Saint Prophète (s) séjourna à 
Tabouk pour 20 jours et ne voyant pas l’ennemi revenir, il décida de retourner à 
Médine.   
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 Le voyage à Tabouk n’était pas peine perdue car le Saint Prophète (s) 
parvînt à faire accepter l’Islam par une bonne partie des chefs avoisinants 
tandis que d’autres acceptèrent de payer une taxe à l’Etat Musulman en 
échange de leur protection. De plus, les Romains avaient renoncé à toute idée 
de s’attaquer aux territoires musulmans après avoir vu la puissance de l’armée 
musulmane.  
 
 Sur le chemin du retour, le Saint Prophète (s) traversa la vallée d’Oukba 
sur une rue étroite et sinueuse avec des pentes raides de chaque côté. 
Houzayfa bin Yamani et Ammar Yassir aidaient le Saint Prophète (s) à traverser 
la route sans encombre, mais soudain, il y eut des éclairs. Sous l’éclat des 
éclairs, le Saint Prophète (s) et Houzayfa virent un groupe de gens qui 
attendaient de pousser le Saint Prophète (s) sur la pente.  Lorsqu’ils furent 
repérés, ils s’enfuirent. Bien qu’ils étaient masqués, le Saint Prophète (s) donna 
à Houzayfa l’identité de chaque personne et lui demanda de ne jamais le 
révéler.     
 
 Le Saint Prophète (s) ne voulait pas se venger de ses gens craignant 
d’être accusé d’avoir tué ceux qui assuraient sa protection. Depuis, Houzayfa 
était connu comme "Détenteur du secret du Saint Prophète (s)" 
 
 
 
Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1. Pourquoi le Saint Prophète (s) décida t-il d’entreprendre l’expédition de 

Tabouk ? 
 
2. Pourquoi ne prit-il pas Imam Ali (a) avec lui? 
 
3. Pourquoi le voyage n’était-il pas peine perdue?  
 
4. Qui essayèrent de tuer Saint Prophète (s) sur le chemin du retour? 
 
5. Quelles similitudes y’a t-il entre le Prophète Haroune (a) et Imam Ali (a)?  
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CLASSE 8 - LEÇON 6 
 

 
 

L’ÉVÈNEMENT DE MOUBAHILA - 1ère PARTIE 
 
 Aux débuts de l’Islam, Najran était un centre empli de gens s’étant 
convertis de l’idolâtrie au christianisme. Le Saint Prophète (s) avait envoyé des 
lettres aux chefs de diverses contrées, les invitant à rejoindre l’Islam. Une telle 
lettre était adressée aux Chrétiens de Najran. Elle disait :   
 
 "Au Nom du Dieu d’Ibrahim, d’Ishaak et de Yakoub. 
  
 Cettle lettre est de Mouhammad, le Prophète et Messager d’Allah au 

Askaf (Evêque) de Najran. 
  
 Louange au Dieu d’Ibrahim, d’Ishaak et de Yakoub. Je vous invite à 

adorer Allah plutôt que Ses serviteurs. Je vous invite à sortir de la 
soumission aux serviteurs d’Allah pour vous soumettre à Allah Lui-même.  
Si vous refusez mon invitation, vous devrez alors (au moins) payer le 
Jizya (taxe) à l’Etat Islamique (afin que vos biens et personnes soient 
protégés); autrement, vous êtes prévenus être en danger. "  

 
 En utilisant les noms des anciens Prophètes (a), le Saint Prophète (s) 
tenait à montrer aux Chrétiens de Najran que la croyance en un Dieu Unique 
qu’il leur inculquait était la même que celle prêchée par les  précédents 
Prophètes: Ibrahim, Ishaak et Yakoub (a), auxquels ils croyaient. Il est aussi dit 
que le Saint Prophète (s) avait cité le verset suivant du Coran dans sa lettre: 
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 Dis, (Ô Mouhammad), "Ô gens du Livre (Bible), Ô gen s du Livre, 

venez à une parole commune entre nous et vous: que nous 
n'adorions qu'Allah, sans rien Lui associer, et que  nous ne 
prenions point les uns les autres pour seigneurs en  dehors 
d'Allah›. Puis, s'ils tournent le dos, dites: ‘Soye z témoins que 
nous, nous sommes Musulmans (ceux qui se sont soumi s à 
Allah)’."                                                              Sourate Ali Imran, 3:64 
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 Lorsque Abou Harisse, Askaf et chef de l’Eglise, reçut cette lettre, il la lut 
attentivement puis nomma un comité composé d’hommes de religion et de 
sages afin de prendre une décision sur la question.   
 
 L’un d’entre eux qui était quelqu’un d’expérimenté et d’intelligent, 
conseilla qu’un groupe représentant le peuple de Najran se rende à Médine 
afin d’étudier le titre de Prophète revendiqué par le Saint Prophète (s).   
 
 Soixante personnes, considérées comme étant les plus sages et érudites 
parmi les gens de Najran, ont été désignées. Elles furent conduites par trois de 
leurs hommes de religion. Le groupe arriva à Médine et entra dans une 
mosquée vêtue de vêtements en soie, portant des bagues en or et la croix au 
cou. En les voyant ainsi habillés, le Saint Prophète (s) fut  troublé et il les 
ignora. Ils comprirent que quelque chose n’allait pas mais ne savaient pas 
vraiment ce qu’ils devaient faire. 
 
 Suivant les conseils d’Imam Ali (a), la délégation de Najran changea leurs 
habits pour des tenues simples et retira leurs ornements. Ils se présentèrent à 
nouveau face au Saint Prophète (s) qui les reçut chaleureusement. Avant 
d’entamer la conversation, ils demandèrent la permission de dire leurs prières, 
et la permission leur fut accordée. On les conduisit dans un coin de la mosquée 
où ils purent prier en toute aisance et confortablement.  Puis, la conversation 
suivante eut lieu:  
 
Le Saint Prophète (S):  Je vous invite à croire au Tawhid et à adorer un Dieu 
Unique et de vous soumettre à Sa Volonté. (Puis, il récita le verset 64 du 
Sourate Ali Imran).    
 
Pères Chrétiens:  Si l’Islam désigne la foi en Un Dieu Unique de l’Univers, 
nous croyons déjà en Lui et suivons déjà Ses Ordres. 
 
Le Saint Prophète (S):  L’Islam a quelques signes et certaines de vos actions 
montrent que vous n’avez pas accepté l’Islam réel. Comment pouvez pour dire 
adorer Un Dieu Unique alors que vous adorez la croix, que vous mangez du 
porc et que vous croyez que Dieu a un fils ?    
 
Un Père Chrétien:  Issa (a) est forcément le fils de Dieu puisque sa mère Marie 
(Maryam (a) a donné naissance à lui sans avoir épouser qui que se soit de ce 
monde. Son père est donc forcément le Dieu de l’Univers. Nous croyons aussi 
à Jésus (Issa (a)) comme étant Dieu parce qu’il redonnait la vie aux morts, 
parce qu’il guérissait les malades et qu’il faisait des oiseaux à partir de l’argile 
qu’il faisait voler. Tout cela montre qu’il est Dieu.   
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Le Saint Prophète (s):  Non, il est le serviteur et une créature de Dieu, et il a 
été placé dans la matrice de sa mère Maryam (a). Tous ses pouvoirs et sa 
force lui ont été accordés par Dieu. 
 
 A ce moment là, l’ange Djibraîl (a) apporta le verset suivant du Saint 
Coran de la part de Allah : 
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 Nul doute! Pour Allah, Jésus est comme Adam qu'Il cr éa de 

poussière, puis Il lui dit ‹Sois›: et il fut.     
                                                                           Sourate Ali Imran, 3:59  
 
 Ce qui veut dire que si Issa (a) peut être appelé de fils de Dieu parce qu’il 
était né sans père, alors Adam (a), né sans père ni mère mérite ce titre encore 
mieux.  Les Pères Chrétiens ne surent quoi répliquer mais ils s’obstinèrent à 
exprimer leur désaccord.  Puis, le verset suivant du Saint Coran fut révélé: 
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 A ceux qui te contredisent à son propos, maintenant  que tu en es 

bien informé, tu n'as qu'à dire: ‹Venez, appelons n os fils et les 
vôtres, nos femmes et les vôtres, nos propres perso nnes et les 
vôtres, puis proférons exécration réciproque en app elant la 
malédiction d'Allah sur les menteurs.                                           

                                                                                 Sourate Ali Imran, 3: 61 
 
 Le Saint Prophète (s) émit ce verset devant les Chrétiens et lança le défi 
du “Moubahila” qui consiste à se maudire les uns les autres. Les Chrétiens 
délibérèrent  puis annoncèrent qu’ils acceptaient le défi avant de retourner dans 
leur camp.   
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Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1. Pour quelle raison le Saint Prophète (s) écrivit-il aux Chrétiens ?   
 
2. Quelle fut leur réaction?  
 
3. Pourquoi le Saint Prophète (a) ignora t-il les Chrétiens quand il les vit la 

première fois ? 
 
4. Quel argument majeur le Saint Prophète (a) énonça t-il pour prouver que 

Issa (a) n’était pas le fils de Dieu ?   
 
5. Que signifie Moubahila?  
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CLASSE 8 - LEÇON 7  
 

L’ÉVÈNEMENT DE MOUBAHILA – 2ème PARTIE 
 
 Lorsque les Chrétiens de Najran retournèrent à leurs tentes en ayant 
accepté le défi de Moubahila, leur chef leur conseilla ainsi :   
 
 "Demain, si Mouhammad sort de chez lui accompagné des membres de 
sa famille, vous n’accepterez pas le Moubahila. Mais s’il amène des 
compagnons, alors vous n’avez rien à craindre et vous accepterez le 
Moubahila." 
 
 Il savait que le Moubahila était une question de vie ou de mort pour les 
deux partis, impliquant leurs familles respectives. Si le Saint Prophète (s) avait 
le moindre doute quant à la vérité du message de l’Islam, il n’aurait pas lancé le 
défi du Moubahila aux Chrétiens. S’il avait la moindre crainte quant à la 
malédiction pouvant tomber sur lui et sur sa famille proche, il n’aurait pas songé 
à se présenter avec elle face aux Chrétiens.   
 
 Il était convenu entre les deux partis que le challenge aura lieu le jour 
suivant dans le grand désert hors de la ville de Médine. Le 24 Zilhaj 9 A.H, le 
Saint Prophète (s) sortit pour le Moubahila. Il portait Imam Houssein (a) dans 
un bras et tenait Imam Hassan (a) par la main. Bibi Fatimah (a) le suivait, suivie 
elle-même par Imam Ali (a). Le Saint Prophète (s) leur dit : "Quand je prierai, 
vous direz  Amîîn."   
 
 En accordance avec le verset du Moubahila,  le Saint Prophète (s) avait 
amené ses "fils": Imam Hassan (a) et Imam Houssain (a) , ses "femmes" en la 
personne de Bibi Fatimah (a) et sa "personne" représentée par Imam Ali (a).   
 
 En voyant les beaux visages rayonnants face à eux, les Pères Chrétiens 
furent subjugués. Ils se mirent à trembler en voyant le pouvoir que répandaient 
les membres de Ahloul Bayt (a). Leur chef demanda à quelqu’un: "Qui sont ces 
gens? Qui sont venus avec Mouhammad?" L’homme nomma chacun d’eux et 
expliqua leur lien avec le Saint Prophète (s).  
 
 Il ne put se retenir plus longtemps et il clama: "Par Dieu, j’ai en face de 
moi de telles visages que si elles demandaient à Dieu de bouger une 
montagne, Dieu tout Puissant bougerait la montagne pour eux."  
 
 "Oh peuple de Najran, si vous défiez Mouhammad en appelant la 
malédiction sur les menteurs, laissez-moi vous prévenir que vous tomberez 
tous et pas une seule âme ne restera sur terre. Je pense qu’il serait préférable 
pour nous de céder à eux et de les obéir." 
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 A ces mots, le Saint Prophète (s) remarqua: "Par Dieu! si les Chrétiens 
de Najran osent nous défier, ils seront transformés en singes et en cochons. Le 
feu se propagera sur eux." 
 
 Lorsque les Pères Chrétiens revinrent de Moubahila, le Saint Prophète 
(s) leur donna deux alternatives: ou bien ils reconnaissent l’Islam ou alors ils 
signent un accord.  
 
 Les Chrétiens ne pouvaient pas accepter l’Islam; c’est pourquoi un traité 
fut signé ; le traité stipulait les clauses suivantes: 
 
1. Tous les ans, les Chrétiens de Najran remettront au Gouvernement 

Islamique deux milles vêtements, chaque pièce valant 40 dirhams. 
 
2. Ils fourniront également  30 chevaux, 30 chameaux, 30 armures et 30 

lances, provisoirement à l’armée musulmane, au cas où le Saint 
Prophète (s) en aurait besoin lors d’une bataille.   

 
 Le traité fut dicté par le Saint Prophète (s), écrit par Imam Ali (a) et signé 
par 4 compagnons du Saint Prophète (a) en tant que témoins.  
 
 En plus des clauses citées ci-dessus, le traité comportait ces termes : 
 

 "..... Le peuple de Najran restera sous la protection d’Allah et du 
Saint Prophète (s). Leurs vies, leur religion, leurs terres et 
propriétés resteront intacts et il sera de la responsabilité de Allah et 
du Saint Prophète (s) de les protéger.  Ce traité concerne tout le 
peuple de Najran, qu’il soit présent ici ou non, qu’il soit membre 
d’une tribu ou dépendant d’eux, qu’il soit esclave ou serviteur.  
Aucun changement ne sera opéré quant à leurs droits et 
privilèges…"    

 
 Une des conditions essentielles du traité fut que le peuple de Najran ne 
pratiquerait pas l’usure (prêt avec intérêt) de quelque manière que ce fut; 
autrement, le Saint Prophète (s) romprait les termes du traité. 
 
 Une fois les Chrétiens de retour chez eux, certaines personnes 
honorables de Najran vinrent à Médine et acceptèrent volontiers l’Islam et 
devinrent Musulmans. 
 
 L’événement de Moubahila est un moment très important dans l’histoire 
de l’Islam parce qu’il montre combien les Ahloul Bayt étaient proches du Saint 
Prophète (s) et de Allah. Imam Ali (a) était surnommé "l’Âme du Prophète" 
après cet événement, parce que le Saint Prophète (s) l’avait emmené sur la 
terre de Moubahila comme représentant de son âme.   
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Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1. Pourquoi les Chrétiens se retirèrent de Moubahila ? 
 
2. Quel fut le résultat de la visite des Chrétiens à Médine?  
 
3. Quelle condition importante concernant l’intérêt était incluse dans le traité?  
 
4. Quel statut important fut alloué à Imam Ali (a) après cet événement?   
 
5. Que nous apprend l’événement de Moubahila ? 
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CLASSE 8 - LEÇON 8 
 

UN COMPLOT POUR TUER LE SAINT PROPHETE (S)  
 
 En l’an 9 A.H., pendant la période du Hajj, le Saint Prophète (s) demanda 
à Imam Ali (a) de lire une déclaration officielle aux gens. Cet événement eut 
lieu à Mina, et le message proclamait que Allah et le Saint Prophète (s) étaient 
répugnés par l’adoration d’idoles et ne le tolèreraient plus. Les adorateurs 
d’idoles furent informés qu’ils avaient quatre mois pour se décider à rejoindre 
l’Islam ou à faire la guerre.   
 
 Ce message eut un effet immédiat et profond. Ces tribus obstinées qui 
avaient conservé leurs mauvaises habitudes et leurs superstitions et croyances 
insensées se mirent à réfléchir. Plusieurs tribus envoyèrent leurs représentants 
discuter avec le Saint Prophète (s) à son siège à Médine.  
 
 Avant même les quatre mois accordés, toute l’Arabie rejoignit l’Islam et 
pas un temple, pas un idole ou adorateur d’idoles n’existait. Les gens de 
Yemen, de Bahrain et de Yamamah rejoignirent également l’Islam.    
 
 Bien que nul n’osait défier ouvertement l’autorité du Saint Prophète (s), 
beaucoup d’hypocrites attendaient la moindre occasion pour porter préjudice 
au Saint Prophète (s) et à l’Islam.    
 
 Les chefs de la tribu des Bani Amir étaient connus pour leur obstination et 
leur espièglerie.  Deux de leurs chef, Amir et Arbad, décidèrent de se rendre à 
Médine en tête d’une délégation.  Feignant de vouloir se convertir à l’Islam, ils 
envisageaient en fait de tuer le Saint Prophète (s). Leur plan consistait à 
attaquer le Saint Prophète (s) et le tuer pendant que l’un d’entre eux engagerait 
la discussion avec lui. 
 
 Les autres membres de la délégation, qui n’étaient pas au courant de ce 
satané plan, exprimèrent leur croyance à l’Islam et au Saint Prophète (s). 
Cependant, Amir ne prononça rien sur l’Islam et continua à demander une 
discussion privée avec le Saint Prophète (s).  Le Saint Prophète (s) répliqua 
qu’il ne lui était pas possible de le rencontrer seul tant qu’il ne devenait pas 
Musulman.  
 
 Lorsque Amir en quête de soutien jeta un regard sur Arbad, il trouva ce 
dernier bizarrement calme, comme s’il avait oublié en quoi consistait le plan. La 
vérité, c’est que lorsqu’Arbad avait tenté de retirer son épée, il fut frappé d’une 
telle terreur et frayeur à la présence et face à la personnalité du Saint Prophète 
(s) qu’il se figea sur place et fut d’aucune utilité à Amir. 
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 Finalement, n’espérant plus aucune aide d’Arbad, Amir se leva et clama 
sa haine contre le Saint Prophète (s) et menaça d’envahir Médine de son 
armée.  Le Saint Prophète (s) aurait pu abattre cet homme s’il l’avait souhaité, 
mais au lieu de cela, il pria seulement Allah de le protéger, lui ainsi que les 
Musulmans de la méchanceté de Amir.  Ces prières furent très vite exaucées 
puisque Amir contracta une horrible maladie sur le chemin de retour chez lui, 
tandis que Arbad fut frappé par un éclair qui le brûla à mort. 
 

Ainsi, Allah  protégea le Saint Prophète (s) de ses ennemis et lui donna 
l’occasion de goûter aux fruits de ses efforts après toutes ces années difficiles 
passées à prêcher l’Islam.  En seulement 20 ans, la religion qui avait toute 
l’Arabie contre elle était devenue à présent la religion officielle. Ce fut certes un 
moment de satisfaction intense pour le Saint Prophète (s).   
 
Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1. Quel avertissement final fut donné aux Mecquois? 
 
2. Quel en fut le résultat ? 
 
3. Pourquoi Amir ne reçut-il pas l’aide de son ami?  
 
4. Qu’advînt-il des deux assassins sur le chemin de retour chez eux? 
 
5. Que nous apprend cet événement ? 
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CLASSE 8 – LEÇON 9 
 

LE HAJJ D’ADIEU  
 
 Depuis sa construction par le Prophète Ibrahim (a), la Sainte Ka’ba a 
toujours été un lieu de culte. Au fil des années, ce culte s’est détérioré pour 
devenir des pratiques étranges et indésirables.  Les gens dansaient nus autour 
de la Sainte Ka’ba, et ils avaient installé des idoles à l’intérieur. Même après la 
conquête de la Mecque par les Musulmans, alors que les idoles ont été 
démolies, les gens ne savaient toujours pas comment se pratiquait le Hajj 
précisément. 
 
 C’est pourquoi, Allah recommanda au Saint Prophète (a) de prendre part 
personnellement au Hajj en l’an 10 A.H., afin que les gens n’aient plus de doute 
quant à la manière de l’exécuter. Il aurait ainsi également l’opportunité de 
montrer par la pratique les actions obligatoires (Wajibaat) et se débarrasser des 
vieilles pratiques indésirables.  Il pourrait aussi instruire les gens sur les 
frontières de Mina et Arafaat et leur apprendre à repérer le moment où ils 
doivent quitter ces lieux. 
 
 Ayant ces objectifs à l’esprit, le Saint Prophète (s) se prépara à son 
séjour. Le 11ème mois du calendrier Islamique (Zilkad), il annonça son intention 
d’accomplir le Hajj cette année là.  Cette nouvelle enthousiasma beaucoup les 
Musulmans et des milliers de gens se rassemblèrent aux portes de Médine, 
attendant le départ du Saint Prophète (s).  
 
 Le Saint Prophète (s) se mit en route pour la Mecque le 28 Zilkad 10 A.H. 
Il prit avec lui 60 animaux à sacrifier.  A la mosquée de Shajarah, il se revêtit de 
son Ehram, qui consistait en deux morceaux de tissus simples. Alors qu’il 
enfilait le Ehram, il récita cette prière connue commençant par  "Labbayk", qui 
est une réponse à l’appel du Prophète Ibrahim (a). Il continua ainsi jusqu’à 
atteindre la Mecque où il cessa de réciter. A la Mecque, le Saint Prophète (s) se 
rendit directement à la Sainte Mosquée, le Masjidoul Haraam, qu’il pénétra par 
la porte de Bani Shaybah. Là, il se mit à louer Allah et à bénir le Prophète 
Ibrahim (a). 
  
 Pour le Tawaaf, il se mit debout en face de la Pierre Noire avant de faire 
le tour de la Sainte Ka’ba sept fois. Après quoi, il se mit derrière le Makame 
Ibrahim (a) où il effectua une prière de 2 rakaats pour le Tawaaf. Ensuite, il 
commença le Sa'i, c’est à dire à faire le va-et-vient entre les monts de Safa et 
de Marwah 7 fois. Il partit du mont de Safa pour finir à Marwah. 
 
 Le Saint Prophète (s) se tourna ensuite vers les pèlerins et dit: "Ceux qui 
n’ont pas apporté de bétail à sacrifier doivent quitter le Ehram et accomplir le 
Taksir qui consiste à se couper les cheveux et les ongles. Ils devront considérer 
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qu’ils ont accompli le Oumrah en ayant accompli tout ce qu’ils ont fait, et revêtir 
le Ehram pour le Hajj. Mais, les autres comme moi-même qui avons apporté du 
bétail à sacrifier, nous garderons Ehram jusqu’à l’abattage des animaux à 
Mina." 
 
 Pendant ce temps, Imam Ali (a) rejoignit le Saint Prophète (s) à la 
Mecque. Il revenait du Yemen. Il entra à la Mecque, accompagné de ses 
soldats et il apportait les vêtements remis par le peuple de Najran comme 
tribut. Il avait aussi apporté des animaux à sacrifier et garda donc le Ehram. 
 
 Une fois le Oumrah accompli, le Saint Prophète (s) attendit le moment 
d’effectuer le Hajj. Il ne résida chez personne à la Mecque, mais planta sa tente 
hors de la cité. Le 8 Zilhajj, le Saint Prophète (s) se rendit à Arafaat en passant 
par Mina et demeura à Mina jusqu’au lever du jour le 9 Zilhajj. Puis, il enfourcha 
son chameau et arriva à Arafaat.  Alors qu’il était encore sur son chameau, il 
s’arrêta à un endroit appelé Noumrah et délivra son célèbre et discours 
historique à des milliers de gens rassemblés là.  
 
 Le Saint Prophète (a) s’adressa au peuple et fit un bilan de son 
enseignement. Il reprit tous les éléments majeurs et mineurs des principes 
islamiques, afin d’ôter le moindre doute dans leurs esprits. Lorsqu’il eût fini, il 
accomplit ses prières de midi et de l’après-midi à la tête de 100 000 hommes.    
 
 Le Saint Prophète (s) resta à Arafaat le 9 Zilhajj jusqu’au coucher du 
soleil, et avant que la nuit s’installe, il s’en alla pour Mouzdafilah  où il passa 
une partie de la nuit. Il fut ensuite à Mash’ar entre le crépuscule et le lever du 
soleil.   
 
 Le 10 Zilhajj, il se rendit à Mina où il prit part au Rami-i Jamaraat 
(lapidation des piliers), au sacrifice des bêtes et au Taksir. Puis, il retourna à la 
Mecque où il accomplit le dernier Tawaaf et il instruit les gens aux cérémonies 
de clôture du Hajj. 
 
 Ce Hajj est connu sous le nom de Hijjatoul Wida (le Hajj d’Adieu) car il 
s’agissait du dernier Hajj accompli par le Saint Prophète (s). Pendant ce Hajj, il 
expliqua concrètement chaque aspect du Hajj, afin qu’il ne demeure aucune 
confusion plus tard.  
 
 Le Saint Prophète (s) préparait le terrain pour son départ, car il savait qu’il 
ne lui restait que peu de temps à vivre sur terre et que Allah l’appellerait bientôt 
à Lui. 
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Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1. Pourquoi Allah ordonna t-il au Saint Prophète (s) d’accomplir le Hajj cette 

année?   
 
2. Où enfila t-il le Ehram?  
 
3. Où était Imam Ali (a)? 
 
4. Quel message important le Saint Prophète (s) délivra-t-il aux Musulmans à la 

Mecque? 
 
5. Pourquoi ce Hajj est-il si important dans l’histoire? 
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CLASSE 8 - LEÇON 10 
 

L’EVENEMENT DE GHADIR  
 
 Une fois les cérémonies du Hajj achevées, le Saint Prophète (s) s’en alla 
de la Mecque pour retourner à Médine le 14 Zilhajj. A Rabigh, un lieu à 3 milles 
de Jou’fah, l’ange Djibraîl (a) révéla le verset suivant au Prophète (a) :  
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 Ô Messager, transmets ce qui t'a été descendu de la  part de ton 

Seigneur. Si tu ne le faisais pas, alors tu n'aurai s pas communiqué 
Son message. Et Allah te protégera des gens. 

                                                                              Sourate al- Ma'idah, 5:6 7 
 
 Conformément à cette importante instruction, le Saint Prophète (s) 
s’arrêta aussitôt. Il ordonna qu’une aire soit dégagée et une tribune élevée à 
partir des selles des chameaux. Il demanda à Bilal qui avait de la voix de 
rappeler les gens en avant et demander l’attention de ceux qui étaient en 
arrière.  
 
 Tous les gens se rassemblèrent à un endroit appelé Ghadir Khum (Le 
bassin de Khum). C’était à midi et il faisait très chaud. Le Saint Prophète (s) 
mena la prière de congrégation et se mit debout sur la tribune afin que tout le 
monde puisse le voir. Il délivra ensuite un sermon dont une partie est reproduite 
ci-dessous.     
 
 "Toutes les louanges vont à Allah, le Créateur et le Maître de l’Univers. Il 

est du devoir de chacun de Le remercier en périodes de confort comme 
en périodes de difficulté. Je témoigne que je suis Son serviteur et Sa 
créature et qu’Il est mon Maître et mon Seigneur. Je transmets aux gens 
tout ce qu’Il me révèle afin de les guider.   

  
Il m’est ordonné par Allah de vous dire que je serai bientôt enlevé de 
votre compagnie.  
 
 Ô peuple ! Je vous laisse deux choses en héritage : le Livre d’Allah 
et ma progéniture, les Ahloul Bayt (a). Ils ne se sépareront jamais jusqu’à 
ce qu’ils me rejoignent au Paradis à la fontaine de Kawsar. Aussi 
longtemps que vous côtoierez mes deux héritages, vous ne serez pas 
éloignés du bon chemin.  Ne traînez pas trop loin derrière eux et ne 
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marchez pas devant eux, car dans les deux cas, vous vous éloignerez du 
droit chemin. Ô peuple ! Allah est mon Mawla (Maître) et je suis le Mawla 
des croyants." 
 
 Le Saint Prophète (a) demanda ensuite à l’audience : "Ô Peuple! 
Ne suis-je pas votre maître (Mawla) plus que vos propres âmes ? " Les 
gens répondirent d’une seule voix: "Oui! Prophète d’Allah." Puis, le Saint 
Prophète (s) se pencha et hissa Imam Ali (a) par la main et le présenta à 
la foule de part et d’autres de la tribune et proclama : "Man Kountou 
Mawlahou, fa Hadha Aliyyoun Mawlah. (Celui dont je suis le Maître 
(Mawla), Ali est aussi son Maître)".  

 
 Ce disant, le Saint Prophète (s) leva les mains au ciel et pria: "Ô Allah! 
Aime ceux qui aimeront Ali, méprise ceux qui ne le soutiendront pas, et rejette 
ceux qui le rejetteront. "  
 
 Après avoir annoncé cela trois fois, il descendit de sa plate-forme. A ce 
moment là, l’ange  Djibraîl (a) apporta le verst suivant:    
 

�0ِEَ: وَرCُ%Gَِ َ�ُ-ُ, اJَKْLِمَ د�5ً8ِْ>ِ ,ْ-ُ%ْ&َ'َ CُEْEَ.َْد5َ8ُِ-ْ, وَأ ,ْ-ُ�َ Cُ&ْEَْاْ�َ%ْ�مَ أَآ 
 
 Aujourd'hui, J'ai parachevé pour vous votre religio n, et accompli 

sur vous Mon bienfait. Et J'agrée l'Islam comme rel igion pour 
vous.  

                                                                                  Sourate al-Ma'idah, 5:3  
 
 Le Saint Prophète (s) remercia Allah pour Son bienfait et demanda à 
Imam Ali (a) de s’installer dans une tente afin que les gens puissent lui serrer la 
main et le féliciter.  
 
 Parmi les premiers à féliciter Imam Ali (a), figuraient Abou Bakr et Oumar. 
Curieusement, ils furent aussi les premiers à lui renier ses droits après le décès 
du Saint Prophète (s).   
 
 Une fois les formalités concernant la succession d’Imam Ali (a) achevées, 
les gens commencèrent à rentrer chez eux.  
 
 A Jou’fah, ceux qui étaient venus de Syrie et d’Egypte quittèrent la 
caravane centrale, ainsi que les gens originaires du Yemen et de Hazramaut. 
Mais, 10.000 Musulmans accompagnèrent le Saint Prophète (s) à Médine, où 
ils arrivèrent juste avant le début de l’an 10 A.H. 
 
 Les détails de cette journée sont rapportées dans la plupart des livres 
d’histoire des Musulmans, par des historiens shiites comme des historiens non-
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shiites. Bien qu’il n’y ait nul doute quant au fait que Imam Ali (a) a été désigné 
comme le prochain chef des Musulmans par cette importante journée,  bien 
des Musulmans ignorèrent ce commandement après le décès du Saint 
Prophète (a). Alors qu’Imam Ali (a) était occupé à organiser les funérailles du 
Prophète (s), ils choisirent leurs propres chefs qui n’avaient ni le droit ni les 
compétences pour les diriger.   
 
 Le jour de Ghadîr constitue l’un des jalons essentiels de notre histoire et 
les Shiites du monde entier célèbre l’Eid-é-Ghadîr le 18 Zilhajj.   
 
 
Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1. Pourquoi le Saint Prophète (s) demanda-t-il à Bilal de dire le Azaan ?  
 
2. Quel message important fut délivré à Ghadîr? 
 
3. Pourquoi ce message fut-il ignoré ?  
 
4. Combien de temps après cet événement le Saint Prophète (s) décéda-t-il? 
 
5. Pourquoi l’ Eid-é-Ghadîr est-il si important pour les Shias? 
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CLASSE 8 - LEÇON 11 
 

LES DERNIÈRES HEURES DU SAINT PROPHÈTE  (S) 
 
 Le Saint Prophète (s) revînt de son Dernier Hajj à la fin du mois de Zilhajj 
en l’an 10 A.H. Après le premier mois de Moharram, il tomba malade au mois 
de Safar 11 A.H.  
 
 A ce moment là, on venait d’apprendre que les Romains au Nord-Ouest 
de l’Arabie se préparaient à attaquer Médine, la cité capitale des Musulmans. 
Le Saint Prophète (s) réagit à cette situation dangereuse en ordonnant la 
mobilisation d’une grosse armée musulmane sous le commandement de 
Oussama bin Zayd. Il ordonna précisément les Mouhajirs qui avaient émigré 
avec lui à Médine de prendre part à la bataille, à l’exception d’Imam Ali (a). Afin 
de redonner le moral aux Musulmans, le Saint Prophète (s) fixa la bannière 
pour Oussama de ses propres mains et lui dit: "Combattez au nom d’Allah et 
sur Son chemin. Combattez l’ennemi à l’aube, et parcourez la distance qui 
vous sépare d’eux si rapidement afin de les atteindre avant qu’ils réalisent que 
vous êtes en marche." 
 
 Oussama planta son camp à Jourf, à 3 miles à l’extérieur de Médine, afin 
que les soldats Musulmans puissent se rassembler là avant l’expédition. 
Oussama était un jeune homme de 20 ans, fils de Zayd, un esclave affranchi. 
Les gens de Médine protestèrent qu’ils ne voulaient pas suivre un commandant 
aussi jeune.  Lorsque le Saint Prophète (s) apprit la réticence des Musulmans, 
il les mit en garde en leur disant que quiconque ne rejoint pas l’armée 
d’Oussama attirera la Malédiction d’Allah sur lui. Malgré cela, les compagnons 
du Saint Prophète (s) n’y allèrent pas, feignant de se soucier de la maladie du 
Saint Prophète pour rester à  Médine. Avec le temps, l’état du Saint Prophète 
(s) s’empire et finalement, l’expédition d’Oussama ne se matérialisa jamais.   
 
 L’expédition à Syrie sous le commandement d’Oussama montre que le 
Saint Prophète (a) avait deux choses en tête : premièrement, il voulait montrer 
aux gens que l’âge n’a pas d’importance dans la répartition des responsabilités 
et du pouvoir, et les critères pour commander sont la personnalité et la 
compétence. 
 
 Cette précieuse leçon fut ignorée par Abou Bakr et Oumar, les mois 
suivants, lorsqu’ils renièrent les droits d’Imam Ali (a) sous prétexte qu’il était 
trop jeune pour diriger les gens. Le deuxième point intéressant est l’insistance 
du Saint Prophète (s) qu’Imam Ali (a) reste à Médine alors que les autres 
Musulmans de renommée devaient accompagner Oussama.   Cela était fait 
dans le but de maintenir les plus grands hypocrites hors de Médine pour 
qu’Imam Ali (a) puisse prendre ses fonctions de Calife sans ingérence.    
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 Cependant, les hypocrites étaient conscients du plan du Saint Prophète 
(s) et se servirent de l’état de faiblesse du Saint Prophète (s) comme prétexte 
pour le désobéir. Ils voulaient s’assurer qu’ils seraient à Médine lorsqu’il 
décèderait afin qu’ils puissent comploter pour dérober le Califat à Imam Ali (a).    
 
 L’histoire montre que Abou Bakr, Oumar et d’autres parvinrent à 
accomplir exactement ce qu’ils avaient planifié. Qu’Allah les maudisse à jamais 
de leur traîtrise.  
 
 Le Saint Prophète (s) tomba gravement malade chez son épouse 
Maimouna. Il fut décidé qu’il s’installerait chez lui où tout le monde pourrait 
venir le voir. Le Saint Prophète (s) était tout à fait conscient du plan des gens 
destiné à renier les droits d’Imam Ali (a). Lorsque sa maladie s’empira, il sut 
qu’il n’avait plus beaucoup de temps à vivre. Il demanda aux compagnons qui 
l’entouraient d’apporter un papier et un stylo afin qu’il puisse dicter un 
testament pour guider les gens.    

 
 Oumar, qui réalisa aussitôt que ses plans échoueraient si le Saint 
Prophète (s) laissait un document écrit, protesta en disant que le Saint 
Prophète (s) avait perdu l’esprit à cause de sa maladie et ne savait pas ce qu’il 
disait.  Il affirma que le Saint Coran suffisait et qu’il n’était pas besoin de laisser 
un testament. Les autres compagnons ne furent pas d’accord et leurs disputes 
causèrent un vacarme énorme. Le vacarme qu’ils faisaient en parlant de plus 
en plus fort finit par déranger le Saint Prophète (s) qui demanda que tout le 
monde sorte.  Il est important pour nous de réaliser que cette seule action 
commise par le maudit Oumar fut la cause de la division éternelle entre les 
Musulmans et il est responsable des milliers de morts causés lors des conflits 
entre les  Shias et les Sunnis durant des siècles. 

 
 Alors que la vie du Saint Prophète (s) touchait à sa fin, sa chère famille 
resta autour de lui tout le temps. Bibi Fatima (a) ne pouvait pas supporter l’idée 
de perdre son père bien-aimé et elle ne cessait de pleurer.  Le Saint Prophète 
(s) lui demanda gentiment de ne pas pleurer et lui chuchota quelque chose à 
l’oreille qui arrêta ses pleurs et la fit sourire. Lorsqu’Aïcha lui demanda plus tard 
ce qu’il en était, Bibi Fatima (a) répondit que son père lui avait dit de ne pas 
s’inquiéter parce qu’elle serait la première après lui à quitter ce monde et à le 
rejoindre.   
 
 Le Saint Prophète (s) fit ses adieux à ses compagnons et continua à leur 
rappeler de suivre le Coran et de ne pas abandonner les Ahloul Bayt qui les 
guideront sur le droit chemin de la vertu et de la vérité. Il appela ensuite ses 
petits-fils et les serra chaudement conte lui. Les larmes aux yeux, il embrassa 
Imam Hassan (a) sur la bouche et Imam Houssain (a) sur le cou. 
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 Lorsqu’on lui demanda ce que cela signifiait, il dit qu’un de ses petits-fils 
sera empoisonné tandis que l’autre sera décapité. 
 
 Alors que l’état de santé du Saint Prophète (s) s’empirait, tout Médine 
était noyé par le chagrin, la tristesse à l’idée de perdre le bien-aimé Prophète 
d’Allah qui leur avait tout inculqué à propos du vrai chemin conduisant au salut.   
 
Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1.  Pourquoi les compagnons de renommée ne suivirent-ils pas Oussama? 
 
2.  Quelle excuse utilisèrent-ils pour ne pas suivre les ordres du Saint Prophète 

(s)? 
 
3.  Quelles étaient les deux intentions du Saint Prophète (s) en choisissant 

Oussama?  
 
4.  Pourquoi le Saint Prophète (s) demanda-t-il un papier et un stylo? 
 
5.  Chez qui le Saint Prophète (s) trépassa-t-il ?  
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6.  CLASSE 8 - LEÇON 12 
 

LE DÉCÈS ET LES OBSÈQUES DU SAINT PROPHÈTE  (s) 
 
 Durant les derniers instants de sa vie, le Saint Prophète (s) ouvrit les 
yeux et demanda à ce qu’on appelle son frère. Aïcha appela son père, Abou 
Bakr, mais en le voyant, le Saint Prophète (s) reposa la tête sur son oreiller et 
demanda à nouveau à ce qu’on appelle son frère. Hafsa, une autre femme du 
Saint Prophète (s) appela son père Oumar, mais le Prophète (s) en fit de 
même. Aïcha envoya chercher Imam Ali (a) en disant que le Saint Prophète (s) 
ne verrait personne d’autre. Lorsque Imam Ali (a) arriva, le Saint Prophète (s) 
releva son manteau sur tous les deux. Il posa ensuite la tête sur le buste 
d’Imam Ali (a) et discuta longuement.   
 
 Aux dernières heures de sa vie, on entendit quelqu’un frapper à la porte. 
Bibi Fatima (a) demanda à ce qu’on repasse plus tard, car son père était 
malade.  Mais les coups se firent plus insistants et redoublèrent.  Bibi Fatima 
(a) demanda à nouveau qu’on repasse plus tard. Au troisième coup, des larmes 
se mirent à couler des yeux de Bibi Fatima (a), mais son père lui dit : "O 
Fatima, laisse-le entrer, car ce n’est nul autre que l’Ange de la Mort. Ce n’est 
que par respect envers toi qu’il demande la permission d’entrer ; autrement, il 
n’attend rien pour enlever l’âme de quelqu’un." 
 
 Aussitôt après, les indices de la mort se présentèrent à ses yeux. Sa 
dernière parole fut: «Non. Avec la Compagnie Divine ".  Il semble qu’à son 
dernier souffle, l’ange Djibraîl (a) lui laissa le choix entre se rétablir de sa 
maladie et rester ici-bas ou permettre à l’Ange de la Mort de lui enlever son 
âme afin qu’il puisse rejoindre avec lui (la Compagnie Divine) l’autre monde. Le 
Saint Prophète (s) donna sa réponse et décéda Lundi 28 Safar 11 A.H. Il avait 
63 ans. 
 
 A l’annonce du deuil chez le Saint Prophète (s), les gens à l’extérieur 
comprirent qu’il venait d’expirer. Aussitôt après, la nouvelle se propagea dans 
tout Médine, noyant tout le monde dans la tristesse. Imam Ali (a) donna le bain 
au corps sacré du Saint Prophète (s) et l’enveloppa.    
 
 Le Saint Prophète (s) avit demandé à être baigné par celui qui lui était le 
plus proche, et nul autre qu’Imam Ali (a) n’était mieux placé pour le faire.  
 
 La première personne à accomplir les prières funéraires pour le Saint 
Prophète (s) fut Imam Ali (a).    
 
 Puis, les compagnons du Prophète vinrent en groupes accomplir les 
prières, et cela dura jusqu’au lendemain (mardi à midi). Il fut décidé que le 
Saint Prophète (s) serait enterré dans la maison même où il avait trépassé.     
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 L’événement était des plus tragiques. La grande personnalité qui avait 
changé le futur de l’humanité au prix de ses efforts et sacrifices n’était plus. Le 
Saint Prophète (s) avait grandement contribué au bien de l’humanité en 
général. Il avait répandu le message de Allah, en pratiquant lui-même la religion 
et en demandant aux autres de faire de le suivre.  
 
 Il avait établi les droits des gens alors que ceux-ci étaient bafoués 
partout; il avait répandu la justice alors que la tyrannie était d’usage; il avait 
introduit l’égalité alors que la discrimination était monnaie courante; et il avait 
offert la liberté aux gens qui en étaient privés injustement.  Il avait accompli 
avec ferveur la grande mission qui lui était confiée par Allah.  
 
 Le Saint Prophète (s) a toujours dit aux gens: "Je n’ étais envoyé que 
pour parfaire votre Akhlaq (vos moeurs)" Concernant le caractère du Saint 
Prophète (s) lui-même, le Saint Coran atteste :  
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 (Ô Prophète)  il y aura pour toi certes, une récompense jamais 
interrompue. Et tu es certes, d'une moralité immine nte.  

                                                                                  Sourate Kalam, 68 : 3,4 
 
 Qu’Allah bénisse le Saint Prophète Mouhammad Moustafa (s) et sa 
lignée. 
 
 
Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1.  Quelle est la date de naissance du Saint Prophète (s)? 
 
2.  Quelle est sa date de décès ?  
 
3.  Où est-il né ?  
 
4.  Où est-il enterré? 
 
5.  Combien d’enfants avait-il? 
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CLASSE 8 –  LEÇON 13 
 

IMAM ALI (A) – 1ère PARTIE 
 
Nom  : Ali  
Titre  : al-Mourtaza (Celui qu’Allah aimait) 
Kouniyat : Aboul Hassan 
Père  : Abou Talib bin Abdoul Mouttalib 
Mère  : Bibi Fatima binte Assad 
Né le   : 13 Rajab, 23 ans avant Hijra, à la Mecque 
Imamat : De 11 A.H. à 40 A.H.  
Martyr : 21 Mahé Ramazan 40 A.H. 
Sépulture : Najaf, Irak. 
  
 Le premier  Saint Imam (a) naquit dans la Sainte Maison, la Sainte Ka’ba, 
à la Mecque en 600 A.H. Son lieu de naissance indiquait sa position aux yeux 
d’Allah et personne d’autre n’était jamais née dans la Sainte Ka’ba.  
 
 Juste avant sa naissance, sa mère, Fatima binte Assad vint à la Sainte 
Ka’ba. Alors qu’elle était là, elle ressentit la douleur intense de la grossesse et 
s’agenouilla  pour prier. Lorsqu’elle releva la tête, le mur du saint édifice se 
fendit par miracle.  Abbas bin Abdoul Mouttalib et certains de ses compagnons 
la regardèrent avec stupeur pénétrer dans l’enceinte sacrée qui se referma 
derrière elle.  Une fois que la porte se referma, personne ne put y pénétrer. La 
nouvelle de cet événement miraculeux se répandit aussitôt dans la Mecque.   
 
 Fatima binte Assad demeura dans la Sainte Ka’ba trois jours et le 
quatrième jour elle sortit  avec un bébé dans les bras. L’enfant  garda les yeux 
bien fermés et ne les avait pas ouvert depuis sa naissance. Alors qu’elle sortit 
de la Sainte Ka’ba, elle vit que le Saint Prophète (s) attendait anxieusement de 
recevoir le nouveau né. Il savait que cet enfant grandirait pour endurcir l’Islam 
et qu’il s’avèrerait être son bras droit dans la grande mission qu’il devait 
accomplir.  Une fois dans les bras du Saint Prophète (s), le Saint Imam (a) 
ouvrit les yeux pour la première fois pour voir le visage béni du Prophète.  
 
 En ce temps là, le Saint Prophète (s) venait de perdre son propre fils. il 
était d’autant plus attaché à son nouveau cousin et l’éleva avec beaucoup 
d’affection.  
 
 Dans le Nahjoul Balagha, le Saint Imam (a) dit: «Le Saint Prophète (s) 
m’élevait dans ses propres bras et me nourrissait en me laissant sa propre 
bouchée. Je le suivais partout où il allait comme un chamelon suivant sa mère. 
Chaque jour, je découvrais un aspect de son caractère et je l’acceptais et le 
suivait comme un ordre." 
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 Il passa son enfance en compagnie du Saint Prophète (s) et le Saint 
Imam (a) avait le même caractère, le même savoir, le même esprit de sacrifice, 
la  même patience, la même bravoure, la même bonté et éloquence que le 
Saint Prophète (s). Depuis sa tendre enfance, il se prosternait devant Allah 
avec le Saint Prophète (s) et lorsque la mission de messager fut confiée au 
Saint Prophète (s), il fut le premier homme Musulman. 
 
 Après la proclamation du Messager d’Allah, le Saint Imam (a) était 
aussitôt prêt à servir le Saint Prophète (s) et à le protéger de ses ennemis.  Il 
avait l’habitude d’écrire les versets du Saint Coran et d’en discuter avec le Saint 
Prophète (s) aussitôt que ces versets lui étaient révélés. Sa dévotion sans 
égale dura jusqu’au jour où le Saint Prophète (s) trépassa en l’an 11 A.H.  Le 
Saint Prophète (s) disait du Saint Imam (a):   
 
"Ô Ali, tu es mon frère dans ce monde-ci et dans l’au-delà." 
 
"Je suis la cité de la science et Ali en est la porte." 
 
"Personne ne connaît Allah exceptés moi et Ali. Personne ne connaît Ali 
exceptés Allah et moi. Personne ne me connaît exceptés Allah et Ali." 
 
"Si tu veux voir la connaissance d’Adam, la piété de Nouh, la dévotion 
d’Ibrahim, la crainte de Moussa et le service et la dévotion de Issa, regarde le 
visage rayonnant d’Ali." 
 
Parmi les nombreux titres du Saint Imam (a), nous avons: 
 
1. Amir al-Mou'minîn (Chef des Croyants) 
2. Sayyid al-Wasiyyîn (Maître des successeurs des Prophètes) 
3. Kassîm an-Naar wal Jannah (Répartiteur de l’Enfer et du Paradis) 
4. Saki al-Kawçar (Gardien du bassin de Kawçar) 
5. Haider al-Karraar (Le Chevalier d’Attaque) 
6. Imam al-Mouttakîn (Chef des Pieux) 
7. As-Siddîk al-Akbar (Le Plus grand Témoin) 
8. Al-Faroûk al-A'zam (Le Plus habilité à distinguer le Vrai du Faux) 
9. Ya'ssoûb al-Mouslimîn (Le Meilleur des Musulmans) 
10. Khalifatou Rassouloullah (Successeur du Messager de Dieu) 
11. Wassi ar-Rassouloullah (le Sous-chef du Messager de Dieu) 
12. Walioullah (l’Ami de Dieu) 
13. Yadoullah (la Main de Dieu) 
14. As-Saafi (le Pur) 
15. Assadoullah al-Ghalib (le Lion Victorieux de Dieu) 
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Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1.  Que veut dire la célèbre Hadiçe du Saint Prophète (s): “Anà Madinatoul 

`Ilmou wa `Aliyyoun Bàbouha.” 
 
2.  Quel âge avait le Saint Prophète (s) lorsque le Saint Prophète (s) proclama 

sa mission de prophète? 
 
3.  Comment Bibi Fatima binte Assad pénétra t-elle dans la Sainte Ka’ba?  
 
4.  Comment en sortit-elle? 
 
5.  Lequel des titres de Imam Ali (a) le désigne comme “Chef des Croyants”? 
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CLASSE 8 - LEÇON 14 
 

IMAM ALI (A) – 2ème PARTIE  
 
Les Vertus et les Qualités du Saint Imam (a)  
 
 Le Saint Imam (a) fut un homme possédant et manifestant le plus noble 
caractère dont un être humain peut faire preuve. En tout domaine, il se montra 
un modèle pour ses partisans. Le Saint Prophète (s) dit au Saint Imam (a): "Ô 
Ali, tu te retrouveras impliqué dans des disputes dont tu t’en sortiras pour sept 
qualités que tu es seul à posséder:  tu es le premier à croire en moi, le plus 
grand en bataille, le plus savant en signes d’Allah, le plus loyal envers le pacte 
(Ahd) d’Allah, le plus compatissant envers les gens, le plus à-même de faire 
preuve de traitement égal et le plus distingué par Allah. " Ci-dessous, nous 
tentons de lister quelques uns de ses mérites les plus notoires. 
 
1. Sa foi en Allah et le Saint Prophète (s)  
 Le Saint Imam (a) fut le 1er homme à devenir Musulman. Le Saint 
Prophète (s)  dit : "Les anges nous bénissent, Ali et moi pour 70 ans parce qu’à 
un moment, Ali et moi étions les seuls à réciter le Kalima." Il dit aussi : "Ali fut le 
1er à croire en moi et le 1er dont je serrerai la main pour le saluer le Jour du 
Jugement. Il est le plus grand témoin de la vérité (Siddîk). Il est le chef des 
croyants." 
 
2. Son savoir  
 Le Saint Prophète (s) dit: "Ali est le plus érudit de ma communauté et le 
plus à même de prendre des décisions légales après moi." Le Saint Imam (a) 
s’avéra supérieur aux autres dans toutes les branches du savoir tout au long de 
sa vie. Après le décès du Saint Prophète (s), même les Califes qui s’étaient 
emparés du pouvoir injustement se rendaient chez le Saint Imam (a) pour 
résoudre des problèmes difficiles. Lorsqu’il vint au pouvoir, il mit le manteau et 
le turban du Saint Prophète (s), se rendit à la mosquée et s’assit sur la chaire.     
 
 Après avoir loué Allah et guidé le peuple, il se rassit avec assurance, se 
croisa les doigts sur le ventre et dit:  "Interrogez-moi avant que vous ne me 
perdiez. Interrogez-moi car j’ai le savoir de ceux qui ont précédé et de ceux qui 
viendront. Je peux prononcer un jugement pour les gens du Tawrat (Testament) 
en partant de leur Tawrat, pour les gens de l’Evangile en partant de l’Evangile, 
pour les gens des Psaumes en partant des Psaumes et pour les gens du 
Furkân (Saint Coran) en partant du Furkân. Par Allah ! je connais le Coran et 
son interprétation mieux que quiconque prétendant le connaître. " 
 
3. Sa bravoure  
 Le Saint Imam (a) était toujours au front dans les batailles pour l’Islam et 
a personnellement contribué à la victoire des Musulmans dans plusieurs 
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d’entre elles. Il était un grand soldat et un grand général et il était le victorieux 
aux batailles de Badr, d’Ohod, de Khandak, de Khaybar et de Hounayn.  
 
 Non seulement on ne pouvait pas l’arrêter sur le champ de bataille, mais 
il apprenait aussi à ses amis et à ses ennemis comment se conduire en guerre. 
Sa bravoure s’étendait à son commandement général des gens et il n’hésitait 
pas à dire ou à faire quoi que ce soit pour défendre la cause de l’Islam, peu 
importe l’adversaire. 
 
4. Son éloquence  
 Le Saint Imam (a) maîtrisait parfaitement la langue arabe. Du temps où 
les autres s’emparèrent injustement du califat, il s’occupait à écrire divers 
ouvrages. Il compila le Saint  Coran et fixa les règles de syntaxe et de 
grammaire en arabe. Certains de ses écrites et discours se trouvent dans le 
Nahjoul Balagha, qui comporte les meilleurs exemples de l’éloquence arabe. 
 
5. Pour aimer le Saint Imam (a) et être un Shia  
 Le Saint Imam (a) dit: "Le Prophète, qu’Allah le bénisse ainsi que sa 
famille, me dit que seuls les croyants m’aimeront et les hypocrites me haïront." 
Ainsi, un des moyens de juger de la foi d’un Musulman est d’examiner ses 
sentiments à l’égard du Saint Imam (a).  
 
 Lorsqu’on interrogea Oummé Salma, une des femmes du Saint Prophète 
(s), à propos du Saint Imam (a), elle répondit: "J’ai entendu l’Apôtre de Dieu 
dire qu’Ali et ses Shias seraient les vainqueurs." Le Saint Prophète (s) dit un 
jour: "70 000  personnes de ma communauté entreront dans le Paradis sans 
punition à leur égard." Puis, il se tourna vers le Saint Imam (a) et dit : "Ce sont 
tes Shias et tu es leur Imam." 
 
 Une autre fois, le Saint Prophète (s) dit au Saint Imam (a): "Moi et toi, 
nous avons été créés d’un morceau d’argile. Il en restait une partie et Allah en a 
fait nos Shias. Le Jour de la Résurrection, tous les gens seront appelés par le 
prénom de leur mère exceptés nos Shias. Ils seront appelés par les prénoms 
de leur père en raison de leur digne naissance." Une fois, lorsque le Saint 
Prophète (s) était avec un groupe de Musulmans, il leur dit : "Ô Peuple de 
Ansar, inculquez à vos enfants l’amour d’Ali bin Abou Talib (a). Quiconque 
l’aime saura qu’il est bien guidé et quiconque ne l’aime pas doit savoir qu’il est 
dans l’erreur." 
Qu’Allah nous réveille aux côtés d’Imam Ali (a) le Jour du Jugement !    
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Exercice 
 
Donnez un exemple illustrant les qualités suivantes d’Imam Ali (a): 
 
1.  Sa bravoure. 
 
2.  Son éloquence. 
 
3.  Sa foi en Allah 
 
4.  Sa loyauté envers le Saint Prophète (s). 
 
5.  Son savoir. 
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CLASSE 8 - LEÇON 15 
 

 
 

IMAM ALI (A) – 3ème PARTIE  
 
 La vie du Saint Imam (a) est emplie d’événements qui prouvent ses 
mérites et sa place de tout premier plan parmi les Musulmans après le Saint 
Prophète (s). Personne d’autre n’a jamais accompli autant de choses que lui ni 
possédé autant de qualités que lui.  Nous énumérons ici brièvement quelques 
unes des actions marquantes de sa vie. 
 
1. Sa Conduite à Zoul Ashira  
 
 Lorsque le Saint Prophète (s) reçut l’ordre de Allah de prêcher l’Islam à 
ses proches, celui-ci les convia tous ensemble pour un repas après quoi Il leur 
présenta l’Islam et demanda qui l’aiderait dans sa mission. Personne ne 
s’avança à l’exception du Saint Imam (a) bien qu’il ne fût qu’un petit garçon à 
cette époque. A ce moment-là, le Saint Prophète (s) lui dit: "Ô Ali, tu es mon 
frère, mon mandataire, mon aide, mon héritier et mon successeur." A une 
époque où sa propre famille n’était pas prête à le croire, le Saint Prophète (s) 
reçut la garantie d’un soutien à vie de la part du Saint Imam (a).   
 
2. Son Sacrifice la Nuit de la Migration.  
 
 Après avoir ordonné les Musulmans de quitter la Mecque pour Médine 
pour leur sécurité, le Saint Prophète (s) reçut l’ordre de migrer lui-même. 
Comme cela fut recommandé par Allah, il demanda le Saint Imam (a) de se 
coucher sur son lit, alors qu’il quitterait la maison en incognito.  Bien que le 
Saint Imam (a) fut conscient du risque qu’il encourait d’être tué à la place du 
Saint Prophète (s), il n’hésita pas à suivre l’ordre.  Le complot Koraïchite qui 
consistait à tuer collectivement le Saint Prophète (s) échoua ainsi et en 
reconnaissance pour le sacrifice du Saint Imam (a), Allah révéla le verset 
suivant :   
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 Et il y a parmi les gens celui qui se sacrifie pour  la recherche de 

l'agrément d'Allah. Et Allah est Compatissant enver s Ses (pareils) 
serviteurs. 

                                                                              Sourate Bakarah, 2 : 207  
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3. L’exécution des Obligations du Saint Prophète (s ) à la Mecque  
 Beaucoup de gens à la Mecque confiaient leurs biens au Saint Prophète 
(s) en raison de sa renommée d’homme honnête. Même ses ennemis se fiaient 
à lui. Après son départ pour Médine, il chargea le Saint Imam (a), la seule 
personne en qui il avait confiance, de remettre les biens à leurs propriétaires. Il 
avait aussi en charge d’amener sa propre famille à Médine. 
 
4. Deputation du Saint Imam (a) au Yemen  
 
 Le Saint Prophète (s) avait envoyé Khalid bin Walid aux gens de Bani 
Jadhima au Yémen afin de les convertir à l’Islam. Mais, Khalid outrepassa ses 
ordres et leur fit la guerre même lorsqu’ils avaient adopté l’Islam. Afin de 
réparer les torts causés par Khalid, le Saint Prophète (s) envoya le Saint Imam 
(a) au Yémen.  
 
 Il aborda doucement les gens et les compensa pour leurs pertes en 
offrant plus qu’ils ne demandaient. Grâce à ses discours, il permit la conversion 
du Yémen en entier à l’Islam et il ne retourna à Médine qu’une fois assuré de la 
fermeté de la foi des gens.    
 
5. Enlever les Idoles de la Sainte Ka`ba  
 
 Après la conquête de la Mecque, le Saint Prophète (s) décida d’enlever 
toutes les  idoles placées par les Mecquois dans l’enceinte de la Sainte Ka’ba.  
Il ne pouvait pas atteindre certaines d’entre elles et il choisit de demander au 
Saint Imam (a) de monter sur ses épaules et de détruire les dernières idoles. 
 
6. Porte-étendard à Khayber  
 
 Durant la bataille de Khayber, les Musulmans ne parvenaient pas à 
conquérir l’un des forts Juifs, malgré plusieurs tentatives de différents 
commandants. Le Saint Imam (a) était présent mais ne pouvait y prendre part 
en raison d’une sérieuse infection à l’œil. Finalement, le Saint Prophète (s) 
déclara : "Demain, je donnerai l’étendard à quelqu’un qui est aimé par Allah et 
par Son Apôtre. Il ne fuit pas la bataille et ne reviendra pas tant qu’Allah ne 
l’aura pas conduit à la victoire." Les Musulmans attendirent impatiemment le 
lendemain, chacun voulant être choisi. 
 
 Mais, le Saint Prophète (s) interpella le Saint Imam (a) et lui restaura la 
vue en lui frottant les yeux de sa salive. Le Saint Imam (a) se rendit ensuite à la 
bataille avec une telle férocité que nul ne pouvait le résister. Il ne retourna pas 
avant d’avoir capturé tous les forts et apporté la victoire aux Musulmans. 
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7. La Remise des Versets du Saint Coran à la Mecque  
 
 Le Saint Prophète (s) envoya un document contenant les 40 premiers 
versets de la Sourate Tawba (Bara'at) à Abou Bakr à la Mecque pour qu’il le 
lise pendant le Hajj. Mais l’ange Djibraîl (a) vint voir le Saint Prophète (s) et lui 
dit: "Allah vous envoie Ses Salutations et aimerait que les versets ne soient 
remis que par vous ou un de vos hommes." Le Saint Prophète (s) envoya 
aussitôt le Saint Imam (a) sur un chameau rapide afin qu’il rattrape Abou Bakr 
et récupère les versets. Ainsi, le Saint Imam (a) accomplit la tâche de réciter les 
versets qui comprenaient un message important pour le peuple de la Mecque, 
à savoir que les Musulmans ne tolèreraient plus les idolâtres.    
 
8. Sa Nomination à Ghadîr Khoum.  
 
 Après son dernier Hajj, le Saint Prophète (s) reçu l’ordre d’Allah 
d’informer les gens de la succession du Saint Imam (a) à lui-même. Dans un 
endroit appelé Ghadîr Khoum, le Saint Prophète (s) délivra un discours dans 
lequel il résuma sa mission complète. A la fin, il dit : "Ô peuple! Quiconque dont 
je suis le Maître, Ali est aussi son Maître." Nul doute que tout le monde comprît 
parfaitement le message bien que certains n’en tiennent pas compte à cause 
de leur avidité pour le pouvoir et  de leur jalousie du Saint Imam (a).   
 
Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1.  Pourquoi est-ce qu’Imam Ali (a) n’était pas présent à la bataille de Khayber 

au départ? 
 
2.  Que veut dire “Man kountou Mawlaahou, fa Haza `Aliyoun Mawalahou”? 
 
3.  Pourquoi est-ce que le Saint Prophète (s) envoya Imam Ali (a) réciter les 

versets du Saint Coran aux Mecquois? 
 
4.  Quelle fut la conséquence de l’Invitation à Zoul Ashira? 
 
5.  Comment le Saint Prophète (s) restaura t-il la santé d’Imam Ali (a) à 

Khayber? 
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CLASSE 8 - LEÇON 16 
 

IMAM ALI (A) – 4ème PARTIE  
 
Le Martyr d’Imam Ali (a)  
 
 Après qu’Imam Ali (a) fut devenu le Calife des Musulmans, il a dû faire 
face à plusieurs batailles. La dernière de ces batailles fut la bataille de  
Nahrawan, contre les Kharjites. Ces gens avaient renié le Saint Imam (a), lui 
reprochant  son indulgence avec Mouawiya à Siffin. Après leur défaite, ils 
partirent à la Mecque où ils mettaient en place un complot pour assassiner le 
Saint Imam (a), Mouawiya et Amr al-Aas. Amr était le conseiller proche de 
Mouawiya ainsi que le gouverneur d’Egypte et on craignait qu’il ne réclame le 
Califat après Mouawiya. En les assassinant, les Kharjites pensaient pouvoir 
ramener l’ordre dans l’empire musulman. Ainsi, Abdour Rahman ibne Muljam 
accepta de tuer le Saint Imam (a), Bourak bin Abdallah Tymi de tuer Mouawiya 
et Amr bin Bakr Tymi de tuer Amr al-Aas. 
 
 Un vendredi matin, le 19 du Mahe Ramazhan  fut choisie comme date 
d’exécution. Les trois assassins trempèrent leurs épées dans du poison et se 
rendirent à  Koufa, Damas et l’Egypte. L’homme envoyé en Egypte fut tué 
avant même qu’il ne puisse approcher Amr al-Aas. Le deuxième homme, 
Bourak, atteignit Damas et frappa effectivement Mouawiya mais il le rata. Il fut 
tué avant qu’il ne puisse porter atteinte à Mouawiya. Par contre, l’homme 
expédié pour tuer le Saint Imam (a) arriva à Koufa sain et sauf et s’arrêta 
devant la mosquée de Koufa la nuit du 19 Mahe Ramazhan. 
 
 Le Saint Imam (a) avait prédit son départ de ce monde depuis plusieurs 
jours. En quittant la maison, ses canards se mirent à faire beaucoup de bruit et 
lorsqu’un de ses serviteurs essayait de les faire taire, le Saint Imam (a) dit: 
"Laisse-les! Leurs cris ne sont dûs qu’à la peine causée par ma mort prochaine. 
" 
 Le matin du 19 Mahe Ramazhan, le Saint Imam (a) se rendit à la 
mosquée de Koufa et commença par réveiller tous les gens qui y dormaient. 
Ibne Muljam dormait sur le ventre pour cacher son épée, et le Saint Imam le 
réveilla aussi en ajoutant de ne pas dormir sur le ventre comme Shaitan. Après 
l’Azhàn, le Saint Imam (a) conduit la prière et Ibne Muljam, feignant de prier, se 
mit juste derrière lui. Lorsque le Saint Imam (a) se prosterna,  Ibne Muljam 
asséna un coup violent de son épée sur la tête du Saint Imam (a).  Le Saint 
Prophète (s) avait prévenu de l’assassinat du Saint Imam (a) ainsi que de ses 
enfants et il avait dit: "Ô Ali ! Je vois devant moi ta barbe teinte par le sang de 
ton front."   
 
 L’assassin fut attrapé et présenté au Saint Imam (a); en voyant que les 
liens des cordes lui coupaient la chair, le Saint Imam (a) oublia sa propre 
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agonie et demanda qu’ Ibne Muljam soit traité plus humainement. Touché par 
ses propos, l’assassin se mit à pleurer. Un sourire se dessina sur les lèvres du 
Saint Imam (a) et d’une voix faible, dit : "Il est trop tard pour te repentir 
maintenant ; tu as commis ton acte. Etais-je un mauvais Imam ou un méchant 
dirigeant ?" Cette conduite est typique du Saint Imam (a), qui appliquait la 
justice en faisant toujours preuve de bonté, même à l’égard du pire de ses 
ennemis.   
 
 Le Saint Imam (a) fut transporté de la mosquée à la maison. Durant ses 
dernières heures, Asbagh bin Nabata, un de ses compagnons, le rendit visite et 
lui demanda quelques conseils. Le Saint Imam (a) répondit :  "Ô Asbagh! quel 
meilleur conseil que le fait que j’étais ton compagnon hier, ton hôte aujourd’hui 
et juste un souvenir demain." 
 
 Ses derniers mots à ses fils furent: "Soyez constants dans la piété et 
résignez-vous à la Volonté d’Allah. N’aspirez jamais à quelque chose qui est 
hors d’atteinte. Soyez toujours honnête et généreux envers les orphelins. Aidez 
les pauvres et les nécessiteux et essayez de vivre dans ce monde de manière 
à le rendre meilleur."  
 
 Il leur demanda aussi de porter son cercueil à l’arrière seulement, car des 
bras invisibles le porteront à l’avant.  Il leur dit de se laisser guider par le 
cercueil lui-même. Là où le cercueil s’arrêtera, ils trouveront une tombe déjà 
creusée pour lui. Il demanda aussi à ses fils qu’il soit enterré secrètement, car 
ses ennemis pourraient profaner sa tombe.  
 
 Le 21 Mahe Ramazhan en l’an 40 A.H., le Saint Imam (a) quitta ce 
monde. Il avait 63 ans. Après avoir lavé le corps et enveloppé d’un linceul, ses 
deux fils, Imam Hassan (a) et Imam Houssain (a) portèrent le cercueil. Le 
cercueil s’arrêta à Najaf, à environ 6,5 kilomètres de Koufa. Ils y trouvèrent une 
tombe déjà creusée avec un message disant: "Cette tombe a été creusée par 
le Prophète Nouh (a) pour le Chef des Croyants, Ali (a)."  
 
 Le Saint Imam (a) fut enterré dans cette tombe. Jusqu’à récemment, le 
mausolée du Saint Imam (a) à Najaf s’érigeait de manière vertigineuse. Un 
nombre infini de gens du monde entier s’y rendait en foule chaque jour pour 
présenter ses hommages et saluer le Saint Imam (a). Ils y priaient Allah 
recherchant l’intercession du Saint Imam (a). 
 
 Aujourd’hui, la tombe du Saint Imam (a) a été détruite par le maléfique  
Saddam Houssain qui a anéanti les mausolées saints de Najaf et Karbala et 
qui a commis d’énormes crimes à l’encontre de gens innocents, en particulier, 
les Shias. Qu’Allah abrège la vie de ce cruel tyran et qu’Il l’envoie en Enfer à 
tout jamais !  
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Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1.  Quelles étaient les trois personnes que les Kharjites avaient décidé de tuer ? 
 
2.  Pourquoi une telle décision? 
 
3.  Quel fut le seul assassin qui réussit son coup? 
 
4.  Donnez la date du martyr d’Imam Ali (a)? 
 
5.  Où est-il enterré? 
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CLASSE 8 - LEÇON 17 
 

IMAM HASSAN (A) – 1ère PARTIE  
 
Nom  : Hassan  
Titre  : al-Moujtaba (l’Elu) 
Kouniyat : Abou Mouhammad 
Père  : Imam Ali (a) 
Mère  : Bibi Fatima Zahra (a) 
Né le  : 15 Mahe Ramazhan 3 A.H. à Médine 
Imamat : Du 40 A.H. au 50 A.H.  
Martyr : 28 Safar 50 A.H. 
Sépulture : Médine, Arabie Saoudite. 
 
 Le Saint Imam (a) était le fils aîné d’Imam Ali (a) et de Bibi Fatima Zahra 
(a). Lorsque le Saint Prophète (s) apprit la bonne nouvelle, la naissance de son 
petit-fils, il vînt aussitôt chez sa fille bien-aimée. Il prit le nouveau-né dans ses 
bras et récita l’Azhàn dans son oreille droite et l’ Iqàmah dans son oreille 
gauche. Puis, comme ordonné par Allah, il nomma l’enfant Hassan.   
 
 Le Saint Imam (a) passa ses sept premières années sous la protection et 
le guidage de son grand-père, le Saint Prophète (s). Cette instruction précoce 
permit au Saint Imam (a) de briller dans la connaissance, la piété, la tolérance, 
l’intelligence et le courage.  
 
 Le Saint Imam (a) et son frère, Imam Houssain (a) étaient très chers au 
Saint Prophète (s). Il les portait sur les épaules et dit un jour: "Hassan et 
Houssein sont les chefs de la jeunesse au Paradis." 
 
 Bibi Fatima (a) amena un jour ses deux fils chez son père et lui dit: "Ô 
Apôtre d’Allah, voici vos deux petits-fils. Donnez leur quelque chose en 
héritage." Le Saint Prophète (s) répondit: "Hassan héritera de ma stature et ma 
noblesse et Houssain héritera de ma générosité et ma bravoure."  
 
 Enfant, le Saint Imam (a) écoutait attentivement les versets du Saint 
Coran comme ils furent révélés. A la surprise du Saint Prophète (s), sa fille, Bibi 
Fatima (a) était capable de réciter exactement le texte de versets nouvellement 
révélés alors qu’il ne lui en avait pas parlé personnellement. Lorsqu’il lui 
demanda comment elle l’avait su, elle l’informa que le Saint Imam (a) lui avait 
rapporté les versets récités par le Saint Prophète (s) à la mosquée en face des 
gens. 
 
 Il était plutôt riche et aurait pu vivre dans le luxe s’il le voulait, mais il 
préférait dépenser son argent pour aider les pauvres et les nécessiteux. Deux 
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fois dans sa vie, il laissa toute sa fortune à la charité et recommença à zéro lui-
même. 
 
 Une fois, un étranger arriva à Koufa et demanda sa route à un homme 
qui travaillait dans un jardin. L’homme lui indiqua sa route et l’invita à partager 
son repas.  L’étranger fut touché par son offre et accepta. Mais lorsqu’on lui 
tendit du pain rassis à manger, il le trouva tellement dur qu’il ne pouvait même 
pas le rompre sur son genou, encore moins avec ses dents.  Il essaye de le 
tremper dans un peu d’eau, mais sans résultat. Le jardinier remarqua la gêne 
de l’étranger et lui désigna une pension de famille qui distribuait gratuitement 
des repas.    
 
 La pension de famille appartenait à Imam Hassan (a) qui accueillit 
personnellement l’étranger et lui servit un repas chaud. Après un moment, le 
Saint Imam (a) remarqua que l’étranger mangeait un morceau et mettait un 
autre dans son sac. Le Saint Imam (a) lui dit de manger en toute quiétude et 
qu’on lui donnerait de la nourriture en plus avant qu’il parte, s’il en avait besoin 
pour sa famille. L’étranger lui dit qu’il n’avait pas de famille mais qu’il gardait un 
peu de nourriture pour le gentil jardinier en bas de la route qui n’avait que du 
pain dur à manger. En entendant cela, le Saint Imam (a) sourit et lui dit: "Lui, 
c’est mon père Ali, le Calife des Musulmans. Il se nourrit de mets frugaux afin 
qu’aucun nécessiteux ne soit embarrassé face à lui." 
 
 Le Saint Imam (a) aida son père tout au long de sa vie jusqu’à ce 
qu’Imam Ali (a) décède lorsque le Saint Imam (a) avait 37 ans. A cet âge, il 
hérita de son père et devint le protecteur de l’Ahloul Bayt et des Shias. Dans 
son célèbre testament, Imam Ali (a) le désigna comme le prochain Imam.   
 
Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1.  Quel fut l’héritage laissé par le Saint Prophète (s) à Imam Hassan (a)? 
 
2.  Quel âge avait-il quand il devint Imam? 
 
3.  Donnez un exemple de sa richesse. 
 
4.  Que désigne son titre ? 
 
5.  Que signifie: “Al Hassanou wal Houssainou Sayidayy Shabàbi Ahlil 

Jannah”? 
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CLASSE 8 - LEÇON 18 
 

IMAM HASSAN (a) – 2ème PARTIE  
 
 Le martyr d’Imam Ali (a) le 21 Mahe Ramazhan en l’an 40 A.H. marqua le 
début de l’Imamat d’Imam Hassan (a). Les Musulmans lui prêtèrent allégeance 
et achevèrent les formalités du Bay'at (Voeu d’Allégeance). A peine eut-il pris 
les rênes de la direction qu’il dut défier Mouawiya bin Abou Soufiyan, le 
gouverneur de la Syrie, qui essayait déjà d’ébranler son autorité. Le Saint 
Imam (a) décida d’évincer Mouawiya de force et se prépara à se battre. Il 
désigna un représentant à Koufa et se rendit à Noukhayla où il demanda son 
armée de se rassembler. Après 10 jours, seuls 4 000 hommes s’étaient 
rassemblés. Il retourna donc à Koufa  et émit un autre appel aux armes auprès 
des gens, et envoya aussi Houjr bin Adi pour faire de même.   
 
 Peu à peu, les gens répondirent à l’appel au Jihad. Une bande de gens 
hétéroclite constitua l’armée. Certains étaient des Shias sincères, d’autres des 
Kharjites qui espéraient abattre Mouawiya par quel que moyen possible, 
d’autres encore étaient des hommes qui aimaient se battre et convoitaient le 
butin de guerre, quelques uns n’étaient pas convaincus par le droit du Saint 
Imam (a) à accéder au Califat, tandis que d’autres enfin obéissaient 
aveuglément à leurs chefs de tribu sans songer à la religion. 
 
 Le Saint Imam (a) s’adressa à l’armée: il commença par louer Allah et le 
Saint Prophète (s), puis il leur dit qu’il était leur véritable conseiller et leur 
pressa de s’unir plutôt que de se diviser en factions. Ce message ne fut pas 
entendu par certains qui pensaient qu’il avait prévu de s’emparer du pouvoir 
des mains de Mouawiya. Il y eut une émeute entre les gens et un groupe 
d’entre eux s’attaqua au Saint Imam (a) sous sa tente. Les Shias se 
rassemblèrent autour de lui et le protégea. 
 
 Plus tard, durant la marche vers la Syrie, un homme du clan des Bani 
Assad s’attaqua au Saint Imam (a) et le frappa d’une hache à la taille. A cause 
de cette blessure, le Saint Imam (a) fut obligé de s’arrêter à Mada'in, d’où il 
envoya Oubaidoullah bin Abbas avec 12 000 hommes pour arrêter Mouawiya 
en marche vers l’Irak.  
 
 Mouawiya parvint à soudoyer et menacer plusieurs partisans du Saint 
Imam (a) à abandonner ce dernier. Oubaidoullah en personne qui fut payé un 
million de dirhams pour trahir le Saint Imam (a) en faisait partie.   
 
 Le Saint Imam (a) réalisa qu’il ne pouvait pas faire confiance à la majorité 
de ses hommes et qu’il ne pouvait compter que sur ses Shias, trop peu 
nombreux pour résister aux soldats syriens. Pendant ce temps, Mouawiya 
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l’écrivit pour lui proposer une trêve et un traité de paix selon les termes du Saint 
Imam (a).     
 
 En conformité avec la Volonté d’Allah et voulant éviter le massacre de 
quelques sincères Musulmans, le Saint Imam (a) accepta de signer un traité de 
paix avec Mouawiya, incluant des clauses pour sauver l’islam et pour cesser la 
guerre civile. Voici les termes du traité de paix : 
 
1. Mouawiya traitera les gens selon les préceptes du Saint Coran et la  

Sounnah du Saint Prophète (s). 
2. Il ne désignera personne pour lui succéder. 
3. La famille d’Imam Ali (a) et leurs Shias seront protégés.  
4. Il paiera 50 000 dirhams tous les ans du revenu national au Saint Imam 

(a).  
5. Un langage injurieux ne sera pas utilisé à l’encontre d’Imam Ali (a) et de 

ses adeptes après les prières du Vendredi.   
 
 Mouawiya accepta toutes ces clauses à l’exception de la dernière, mais 
s’accorda pour ne pas injurier Imam Ali (a) en présence du Saint Imam (a). 
Avec le temps, Mouawiya enfreignit toutes les conditions du traité.   
 
 Le Saint Imam (a) profita de cette opportunité pour renforcer la foi des 
Musulmans et les sensibiliser à l’Islam. Il retourna à Médine où il répondait aux 
requêtes religieuses des gens et dévoua sa vie à la propagation de l’Islam.   
 
 Mouawiya n’était toujours pas satisfait. Il savait que le traité ne signifiait 
pas  l’abdication du Saint Imam (a), puisqu’il était Désigné par Dieu comme 
Imam.  
 
 Ce n’était qu’un transfert provisoire de l’administration de l’Etat Islamique, 
à condition que celle-ci revienne au Saint Imam (a) après la mort de Mouawiya; 
puis elle serait transmise à Imam Houssain (a). Mais, Mouawiya avait prévu de 
nommer son fils, Yazid, comme successeur, et pour cela, il décida de se 
débarrasser du Saint Imam (a) avant tout.   
 
 L’une des femmes du Saint Imam (a) se nommait Jou'da binte Ash'ath bin 
Kays. Mouawiya conspira avec Jou'da pour donner du poison au Saint Imam 
(a). En échange, elle aurait 100 000 dirhams et il la marierait à Yazid. Cette 
femme diabolique mit du poison dans le verre d’eau du Saint Imam (a) et celui-
ci tomba aussitôt gravement malade. Après avoir beaucoup souffert, le Saint 
Imam (a) quitta ce monde. Juste avant son décès, il confia les tâches 
incombant à l’Imamat à son frère, Imam Houssain (a) et il fit de lui le 
responsable de sa propre famille.  
 



LIVRE TARIKH CLASSE 8                                                                                         Disponible sur www.albouraq.org 

Traduit de l’anglais par T. Amode et G. Radjahoussen 53 

 Le Saint Imam (a) avait demandé à ce qu’on transporte son corps à la 
tombe du Saint Prophète (a) pour une dernière visite, avant de l’enterrer au 
Jannatoul Bakî. Lorsque les Bani Hachim essayèrent d’accomplir les dernières 
volontés du Saint Imam (a), Ayecha ainsi que les membres du Bani Oumayyah 
les arrêtèrent, pensant qu’on allait enterrer le Saint Imam (a) près de son 
grand-mère. Imam Houssain (a) ne voulait pas de bain de sang; il ordonna 
alors que le corps soit transporté directement au Jannatoul Bakî, où Imam 
Hassan (a) fut enterré près de sa grand-mère, Fatima binte Assad. Il avait 48 
ans quand il fut martyrisé.  
 
 Lorsque Ju'da vint réclamer son dû à Mouawiya, il lui remit l’argent mais 
refuse de le marrier à Yazid, déclarant qu’une femme qui a été capable 
d’empoisonner un mari n’hésiterait sûrement pas à empoisonner un autre. 
 
 
Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1.  Pourquoi le Saint Imam (a) accepta t-il de signer un traité avec Mouawiya? 
 
2.  Comment Mouawiya parvint-il à convaincre les hommes du Saint Imam (a) à 

l’abandonner?   
 
3.  Combien de temps dura l’Imamat d’Imam Hassan (s)? 
 
4.  Qui lui donna du poison? 
 
5.  Pourquoi est-ce qu’Imam Houssain (a) n’insista t-il pas pour qu’on conduise 

le corps de son frère sur la tombe du Saint Prophète (s) ? 
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CLASSE 8 - LEÇON 19 
 

IMAM HOUSSAIN (A) – 1ère PARTIE  
 
Nom  : Houssain 
Titre  : Sayyid oush-Shouhada (Chef des Martyrs) 
Kouniyat : Abou Abdillah 
Père  : Imam Ali (a) 
Mère  : Bibi Fatima Zahra (a) 
Né le  : 3 Shabaan 4 A.H. à Médine 
Imamat : De 50 A.H. à  61 A.H.  
Martyr : 10 Mouharram 61 A.H. 
Sépulture : Karbala, Irak. 
 
 Le Saint Imam (a) était le second fils d’Imam Ali (a) et de Bibi Fatima (a). 
Il est notre troisième Imam (a). Sa naissance fut l’occasion d’une grande joie 
pour les Ahloul Bayt (a) qui la célébrèrent sur terre comme dans les cieux. En 
apprenant la nouvelle, le Saint Prophète (s) vint réciter l’Azhàn et l’Iqàmah 
respectivement  dans l’oreille droite et gauche du nouveau-né. Le 7ème jour 
après sa naissance, la cérémonie de l’ Aqîka eut lieu et il fut nommé Houssain.    
 
 Le Saint Prophète (s) nomma ses petits-fils selon la volonté d’Allah. Le 
frère du Prophète Moussa (a), Prophète Haroun (a) avait aussi deux fils, 
Shabbar et Shabbir. Les noms des fils d’Imam Ali (a) sont les équivalents 
arabes des noms juifs, Shabbar and Shabbir. Le but était d’accentuer la relation 
entre Imam Ali(a) et le Saint Prophète (s) qui a dit: "Ô Ali, tu es à moi ce que 
Haroun était à Moussa, sauf qu’il n’y aura plus de Prophète après moi. " Ces 
mots montraient que Imam Ali (a) avait la même importance que le Prophète 
Haroun (a), frère et successeur du Prophète Moussa (a).  
 
 Le jour où le Saint Imam (a) naquit, Allah ordonna l’ange Djibraîl (a) de 
descendre et de féliciter le Saint Prophète (s) en Son nom.  
 
 Alors qu’il descendait, Djibraîl (a) traversa une île où était banni l’ange 
Fitrous à cause du retard qu’il avait pris à exécuter un ordre d’Allah. Il était 
depuis privé de ses ailes et renvoyé dans cette île où il avait passé plusieurs 
années à prier Allah et à implorer Son pardon.   
 
 En voyant Djibraîl (a), Fitrous lui demanda où il se rendait. Djibraîl lui dit 
qu’il allait chez Imam Ali (a) le féliciter de la naissance du Saint Imam (a). En 
entendant cela, Fitrous demanda : "Pourrais-tu me porter avec toi? Peut-être 
que Mouhammad (s) parlera en ma faveur à Allah.” 
 
 Lorsque les anges arrivèrent chez Imam Ali (a), Djibraîl transmit le 
message de Allah, puis exposa le cas de Fitrous. Le Saint Prophète (s) dit: 
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"Demande à l’ange de toucher le corps du nouveau-né et de reprendra sa 
place a Paradis."  
 
 En agissant ainsi, Fitrous recouvra aussitôt ses ailes et monta au 
Paradis, promettant au Saint Imam (a): "Ô Houssain, à partir d’aujourd’hui, 
quiconque vous enverra ses Salàmes, je me chargerai personnellement de 
vous les faire parvenir." 
 
 Les sept premières années de sa vie, le Saint Imam (a) grandit sous 
l’influence de son grand-père qui le chérissait beaucoup. Il disait souvent : 
"Housain est de moi et je suis de Houssain." Une fois, il dit: "Hassan et 
Houssein sont les chefs de la jeunesse au Paradis." Du temps de Moubahila, le 
Saint Prophète (s) prit Imam Hassan (a) et le Saint Imam (a) avec lui, les 
présentant comme ses enfants.   
 
 Le Saint Prophète (s) dit aussi: "Hassan et Houssain sont des Imams, 
qu’ils soient assis ou debout." Cette affirmation voulait dire que l’on devait obéir 
ses petits-fils, qu’ils soient assis en paix ou debout à la guerre.. 
 
 Le Saint Imam (a) hérita des qualités de ses parents. Il était généreux et 
aimable, mais ne tolèrerait pas qu’on enfreigne les principes de l’Islam.  
 
 Il était très connu pour sa générosité. Il préférait toujours satisfaire les 
besoins de ceux qui venaient lui demander de l’argent discrètement (caché par 
un rideau). Cela, parce qu’il ne voulait pas que quiconque soit embarrassé de 
faire face à la personne qui lui donnait la charité. 
 
 Le Saint Imam (a) prenait soin de bien des veuves et des orphelins 
personnellement. Le soir, il portait des paniers pleins de nourriture qu’il 
distribuait aux nécessiteux. Le poids de ces paniers avait laissé des marques 
sur ses épaules, visibles à son décès. 
 
 Le Saint Imam (a) jouit de la présence et de l’influence de son père 
jusqu’à l’âge de 36 ans. Les 10 années suivantes, il servit fidèlement son frère 
Imam Hassan (a). En décédant, Imam Hassan (a) désigna le Saint Imam (a) 
comme mandataire et lui transféra l’Imamat. 
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Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1.  Pourquoi l’ange Fitrous avait-il perdu ses ailes? 
 
2.  Que promit-il à Imam Houssain (a) lorsqu’il récupéra ses ailes? 
 
3.  Quel âge avait-il quand il devint Imam ? 
 
4.  Pourquoi aidait-il les gens de derrière un rideau? 
 
5.  Que voulait dire le Saint Prophète (a) en déclarant: "Hassan et Houssain 

sont des Imams, qu’ils soient assis ou debout." ? 
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CLASSE 8 - LEÇON 20 
 

IMAM HOUSSAIN (a) – 2ème PARTIE  
 
 En l’an 50 A.H, lorsque son frère, Imam Hassan (a), trépassa, le Saint 
Imam (a) prit la responsabilité de l’Imamat. Les dernières volontés de Imam 
Hassan (a) furent d’être enterré au Jannatoul Bakî après une dernière visite à 
la tombe du Saint Prophète (s). Lorsque le Saint Imam (a) tenta d’accomplir 
cette dernière volonté, il en fut empêché par les Bani Oumayyah. L’un d’entre 
eux, Marwan, qui avait été secrétaire d’Outhman, dit: "Comment se peut-il 
qu’Outhman soit enterré hors de Médine alors que Hassan sera enterré près 
du Prophète d’Allah." Ayesha, une des veuves du Saint Prophète (s), débarqua 
sur une mule et insista pour qu’on fasse demi-tour avec le corps d’Imam 
Hassan (a). Abdoullah bin Abbas lui répondit: "Quel dommage tu causes! un 
jour sur une mule et un autre sur un chameau!" Le Saint Imam (a) dit aux Bani 
Oumayyah: "Par Allah! Si mon frère ne m’avait pas dit d’éviter un bain de sang, 
vous auriez connu comment nos épées vous auraient retiré leur droit de 
passage." Il transporta ensuite le corps d’Imam Hassan (a) au Jannatoul Bakî.  
 
 Le Saint Imam (a) prit en main l’Imamat à une période très difficile pour 
les Musulmans, en particulier pour les Shias. Mouawiya s’acharnait à créer des 
conflits. Les Shias d’Irak abordèrent le Saint Imam (a), voulant lui prêter 
allégeance, mais il leur rappela qu’ils étaient liés à l’accord entre Imam Hassan 
(a) et Mouawiya, et que tout serait revu après le décès de Mouawiya. De son 
côté, Mouawiya avait violé toutes les conditions de l’accord et tout ce qu’il lui 
restait à faire était de nommer son fils Yazid comme successeur. Le problème, 
c’était que Yazid était tout à fait inapproprié pour la prise du pouvoir et 
Mouawiya et ses partisans le savaient parfaitement. Ainsi, Mouawiya voua le 
reste de sa vie à se procurer le Califat pour son fils indigne. Peu à peu, en 
soudoyant, en menaçant et en tuant l’opposition, il commença à atteindre son 
objectif. Pendant ce temps, le Saint Imam (a) continua à vivre dans la paix, 
consacrant sa vie à guider les gens en matière religieuse. 
 
 Le Saint Imam (a) était très connu pour sa générosité. Une fois, un 
bédouin arabe vint à lui et lui dit qu’il avait entendu le Saint Prophète (s) dire 
qu’en cas de besoin, on devait demander de l’aide à un homme généreux et 
noble. Il était alors venu chez le Saint Imam (a) car il possédait ces qualités. Le 
Saint Imam (a) lui dit qu’il allait lui poser 3 questions ; pour chaque bonne 
réponse, il lui donnerait un tiers de l’argent qu’il avait dans sa bourse. La 
conversation se poursuivit ainsi: 
 
Le Saint Imam (a): Quelle est la meilleure chose à faire? 
Le Bédouin:  Croire en Allah. 
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Le Saint Imam (a): Quel est le meilleur moyen pour un homme de se préserver 
de la destruction (dans l’au-delà) ? 

Le Bédouin:  De croire en  Allah. 
 
Le Saint Imam (a): Quelle est la meilleure qualité qu’un homme pourrait avoir ? 
Le Bédouin:  La Connaissance associée à l’Intelligence. 
 
Le Saint Imam (a): Si cela n’est pas possible, quoi d’autre? 
Le Bédouin:  La Richesse accompagnée de la Générosité. 
 
Le Saint Imam (a): Et si cela est hors d’atteinte aussi? 
Le Bédouin:  La Pauvreté alliée à la Patience. 
 
Le Saint Imam (a): Et si cela n’est pas faisable? 
Le Bédouin:  Alors, que l’éclair réduise l’homme en cendres. 
 
Le Saint Imam (a) sourit et remit toute sa bourse au Bédouin. 
 
 Un homme vint voir le Saint Imam un jour, lui demander conseil car il ne 
pouvait pas s’empêcher de commettre des péchés. Le Saint Imam (a) lui 
demanda d’accomplir n’importe laquelle des 5 actions suivantes et il pourrait 
continuer à pécher.   
 
1. Ne mange pas de la nourriture (Rizk) d’Allah et continue à pécher comme tu 

veux. 
2. Sors du royaume d’Allah et continue à pécher comme tu veux. 
3. Trouve un endroit où Allah ne te voit pas et continue à pécher comme tu 

veux. 
4.  Lorsque l’Ange de la Mort s’approche de toi pour t’enlever l’âme, empêche-

le. 
5.   Lorsque tu es traîné dans le feu de l’enfer sous l’ordre d’Allah, refuse d’y 

entrer.   
 
 Mouawiya mourut en l’an 60 A.H., en s’assurant que Yazid serait le 
prochain Calife. Il avait commis les pires crimes afin d’y arriver, tuant bien des 
gens pieux, notamment Houjr bin Adi. Avant sa mort, Mouawiya avait laissé des 
instructions très strictes à son fils de ne pas se mêler du Saint Imam (a) parce 
qu’il est le seul homme capable d’affecter leur pouvoir. Mais, Yazid était bien 
trop arrogant pour écouter de tels conseils et l’une des premières choses qu’il 
effectua fut d’écrire à son gouverneur à Médine lui demandant que le Saint 
Imam (a) lui prête serment d’allégeance. 
 
 Le Saint Imam (a) refusa catégoriquement mais il dut quitter Médine, car 
sa présence pourrait nuire aux Musulmans de la cité.  Ainsi commença la série 
d’événements conduisant à la tragédie de  Karbala. Le Saint Imam (a) dit à son 
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frère, Mouhammad al-Hanafiyyah, qu’il ne quittait Médine que pour rétablir la 
religion de son grand-père, le Saint Prophète (s). 
 
 Le Saint Imam (a) s’en alla avec sa famille à la Mecque, puis vers Koufa 
dont nombre de citoyens avaient écrit au Saint Imam (a) lui demandant de venir 
dans leur ville pour répondre à leurs besoins. En chemin, il fut détourné vers 
Karbala par une unité de l’armée de Yazid menée par Hour.   
 
Après avoir souffert 3 jours de faim et de soif, le Saint Imam (a) et son petit 
groupe de fidèles compagnons furent martyrisés à Karbala. Il rendit l’âme le 10 
Mouharram, 61 A.H. à l’âge de 57 ans. 
 
 
 
 
 
 
Exercice 
 
Répondez aux questions suivantes: 
 
1.  Quelles étaient les difficultés auxquelles le Saint Imam (a) dut faire face au 

début de Imamat ?   
 
2.  Quel âge avait-il quand il devint? 
 
3.  Comment Mouawiya mit-il son fils Yazid au pouvoir?  
 
4.  Qui détourna le Saint Imam (a) vers Karbala? 
 
5.  Quelle est sa date de décès ? 
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CLASSE 8 - PROJET 
 
A remettre après les vacances d’été 
 
Parmi les sujets étudiés cette année, était la Conquête de la Mecque.  
 
Imaginez que vous soyez un reporter de RFI à la Mecque et faites un court 
reportage sur l’événement pour couvrir la nouvelle. Longueur minimum: 1 page 
A4. 
 
Quelques images de l’événement vous apporteront des points 
supplémentaires. 
 
 
 


